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EDITORIAL 
 
Certains parcours dépassent le simple cadre sportif. Ils racontent une époque, en annoncent 
parfois une autre. Celui d'Angelino Soler appartient incontestablement à cette catégorie. Au fil 
des pages de ce numéro, nous vous invitons à redécouvrir le destin singulier du vainqueur de 
la Vuelta 1961. En choisissant de poursuivre sa carrière sous les couleurs de l'Italienne Ibac, 
puis de la Française Peugeot, il accomplit bien davantage qu'un simple changement d'équipe. 
Dans une Espagne encore enfermée dans le c arcan franquiste, où les frontières sont aussi 
politiques que sportives, il devient l'un des premiers coureurs espagnols à s'ouvrir 
véritablement à l'Europe.  
 
Au début des années 1960, le cyclisme demeure profondément national. Les équipes recrutent 
presque exclusivement dans leur pays, les sponsors raisonnent à l'échelle de leur marché 
domestique et les transferts internationaux restent rares. Soler fait figure  de précurseur. Sans 
le savoir, il annonce une évolution qui conduira progressivement à l'internationalisation, puis 
à la mondialisation du cyclisme professionnel.  
 
Aujourd'hui, le peloton est devenu un véritable carrefour de nationalités. Les meilleurs 
coureurs espagnols brillent sous les couleurs d'équipes étrangères. Les effectifs se 
construisent désormais à l'échelle de la planète et les grandes formations recrute nt avant tout 
les meilleurs talents, sans considération de frontières.  
 
Cette évolution a cependant son revers. Le pays de Bahamontes, Ocaña, Delgado, Indurain ou 
Contador, celui de Kas, Reynolds, Banesto, ONCE, Kelme ou Euskaltel, ne compte plus qu'une 
seule équipe au plus haut niveau mondial : Movistar. Derrière elle, les fo rmations espagnoles 
peinent à retrouver le lustre d'autrefois et, au départ de ce Tour de France, la présence de la 
seule Caja Rural parmi les équipes invitées illustre ce recul.  
 
L'histoire d'Angelino Soler prend ainsi une résonance toute particulière. Lui qui fut l'un des 
premiers Espagnols à franchir les frontières du peloton symbolise, à sa manière, la formidable 
ouverture du cyclisme moderne. Une ouverture qui a permis aux cour eurs de conquérir le 
monde, mais qui a aussi profondément rebattu les cartes en faisant disparaître, ou presque, 
les grandes puissances nationales qui avaient façonné l'histoire de notre sport.  
 
 

    Rudi CREETEN  
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Angelino SOLER  

Le plus jeune vainqueur de la Vuelta  
 

 
Angelino Soler Romaguera est né le 25 novembre 1939 à Alcacer, dans la 
province de Valence. Professionnel de 1960 à 1968, il remporte notamment 
le Tour d'Espagne 1961, devenant à seulement 21 ans et 168 jours le plus 
jeune vainqueur de l'histoire de l'épre uve. Son statut est toutefois 
particulier : bien qu'engagé par Faema, il évolue alors sous une formule 
hybride, à mi -chemin entre amateur et professionnel. Cette victoire laisse 
entrevoir l'émergence d'un nouveau grand champion espagnol. Malgré 
plusieurs c oups d'éclat au cours de sa carrière, il ne parviendra cependant 
jamais à répondre pleinement aux immenses attentes suscitées par ce 
succès précoce.  
Son destin bascule grâce à une rencontre aussi fortuite qu'insolite. Alors 
qu'il s'entraîne sur la route reliant Benifaió à Almansa, Salvador Botella 
remarque à plusieurs reprises un jeune cycliste qui s'accroche 
obstinément à sa roue, tout en gardant touj ours la même distance. Intrigué, 
il accélère, mais son mystérieux poursuivant ne cède pas. La scène se 
reproduit plusieurs fois avant que Botella ne décide finalement de s'arrêter 
pour engager la conversation. Le jeune homme n'est autre qu'Angelino 

Soler, un amateur d'Alcacer venu mesurer ses forces à celles de son idole. Séduit par sa détermination, 
Botella le recommande aussitôt à la section amateure de Faema, offrant ainsi au jeune Valencien 
l'opportunité de lancer sa carrière.  
 

 

Des débuts modestes  
 
Angelino Soler pointe véritablement le bout du nez en 1958. Indépendant, le jeune Valencien dispute le Tour de La 
Rioja sous les couleurs de la modeste formation PC Pérez Llácer. Les résultats sont toutefois peu probants. 
La saison suivante, tout en conservant son statut d'indépendant, il bénéficie désormais du soutien de l'équipe PC Pedal. 
Les progrès sont perceptibles. Sous les couleurs de Levante UD, Soler prend d'abord le départ du Tour d'Andalousie, 
sans toutefois parvenir à rallier l'arrivée. Quelques semaines plus tard, le Tour du Levant confirme son ascension. Une 
41ème place au classement final, agrémentée d'un top 10 lors de la huitième et dernière étape, disputée sous la forme 
d'un critérium, témoigne de cette progression. 
Ces performances demeurent insuffisantes pour lui ouvrir les portes du Tour d'Espagne. Elles lui valent en revanche 
une sélection pour le Tour de Catalogne, où il endosse le rôle de leader de l'équipe PC Pedal. L'objectif est alors simple, 
terminer l'épreuve. Le contrat est rempli avec une honorable 29ème place finale, à une vingtaine de minutes seulement 
de son idole Salvador Botella. Sans être exceptionnels, ces résultats sont prometteurs pour un coureur qui n'a pas 
encore vingt ans. Surtout, ils attirent l'attention de Faema. 
La structure professionnelle lui propose alors un contrat, tout en le maintenant sous un statut hybride entre amateur et 
professionnel. Soler découvre ainsi un environnement nettement plus structuré et confirme rapidement les espoirs 
placés en lui. 
Sélectionné pour le Tour d'Andalousie 1960, il répond présent. Faema domine largement l'épreuve en remportant quatre 
étapes ainsi que le classement général grâce à Gabriel Mas, tandis que le jeune Soler s'adjuge une encourageante 
13ème place. 
Dans la foulée, Faema l'aligne au Tour du Levant, une course de nouveau dominée par la formation belgo-espagnole. 
Manzaneque remporte le classement final devant ses équipiers Moreno et Galdeano. Soler y signe son premier succès 
pour Faema. D'abord acteur de la victoire de son équipe dans le contre-la-montre collectif, il enlève ensuite la quatrième 
étape à Albacete devant Bover. Quelques heures auparavant, il avait déjà pris la deuxième place d'un court contre-la-
montre individuel de 2,5 kilomètres, seulement devancé par Antonio Gómez del Moral. Cette belle prestation lui permet 
de conclure l'épreuve au 12ème rang du classement général et à la quatrième place au GPM. 
La suite de la saison se révèle plus discrète. Malgré des résultats moins éclatants, Faema reste convaincue de son 
potentiel et décide de prolonger son contrat.

Le printemps de la révélation  
 
Au Tour d'Andalousie 1961, Angelino Soler franchit un nouveau cap. Dès la deuxième étape, reliant Malaga à Grenade, 
il s'®chappe en compagnie de son ®quipier Antonio G·mez del Moral. Les deux hommes creusent un ®cart de 3ô24ñ sur 
le peloton ¨ lôarriv®e. Vainqueur de l'étape, Gómez del Moral s'empare du maillot de leader. 
La décision se dessine lors de la sixième étape, entre Huelva et Jerez de la Frontera, qui se dispute sous la forme de 
deux demi-étapes : une section en ligne de 192 kilomètres suivie d'un contre-la-montre de 50 kilomètres, le classement 
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de la journée étant établi par l'addition des deux résultats. Salvador Botella s'impose devant Soler et Marigil, mais 
l'essentiel est ailleurs. Distancé de plus de deux minutes dans le contre-la-montre, Gómez del Moral cède son fauteuil 
de leader à son jeune équipier. Soler s'empare ainsi de la tête du classement général et ne quittera plus cette position 
jusqu'à l'arrivée finale. 
Il enchaîne ensuite avec le Tour du Levant, disputé sur ses terres valenciennes. Malgré son statut de régional de l'étape, 
il ne nourrit apparemment pas d'ambitions particulières, conscient qu'une longue saison l'attend encore. Trois semaines 
plus tard, Soler prend le départ du Trophée Cerdán Torrès, une course par étapes reliant Barcelone à Madrid. Très 
régulier, il accumule les places d'honneur et devient rapidement le mieux classé de la Faema au classement final. Dès 
lors, toute l'équipe se met à son service afin de combler son retard sur Gabriel Company, de la formation Catigene. 
Tout se joue lors du contre-la-montre par équipes, dont les temps individuels sont également pris en compte. Deuxième 
de l'étape, à une seconde seulement de Suárez, Soler renverse finalement la situation au classement général et 
s'adjuge la victoire finale avec quatre secondes d'avance sur Company. 
Cette épreuve, qui ne connaîtra que deux éditions, en 1960 et 1961, constitue un nouveau jalon dans l'ascension du 
jeune Espagnol. Ses performances lui ouvrent logiquement les portes du Tour d'Espagne. Un dernier obstacle subsiste 
toutefois : ses obligations militaires. Les autorisations nécessaires sont finalement accordées, lui permettant de prendre 
le départ de la plus grande course de son pays. 
 
Le sacre dôun ind®pendant 
 
Au départ, Antonio Suárez, champion d'Espagne en titre et vainqueur du Tour d'Espagne 1959, est le leader naturel de 
la Faema. Ils entament d'ailleurs la course de la meilleure des manières en s'adjugeant le contre-la-montre par équipes 
inaugural. 
Angelino Soler se révèle véritablement lors de la sixième étape, entre Tortosa et Valence. Sous une chaleur accablante, 
le Valencien, qui évolue presque à domicile, prend l'initiative en compagnie de six autres coureurs : René Seynaeve, 
Antonio Accorsi, Ffrancis Pipelin, Piet Damen, Antonio Jiménez Quiles et André Le Dissez. Derrière eux, un peloton 
étrangement passif se résigne à laisser filer les échappés et franchit la ligne avec près de sept minutes de retard. Soler 
conclut son remarquable numéro en solitaire, s'imposant avec une minute trente d'avance sur ses anciens compagnons 
d'échappée. Ce succès le propulse à la troisième place du classement général. 
Le contre-la-montre individuel de 48 kilomètres, disputé lors de la douzième étape, semble toutefois remettre les 
pendules à l'heure. Antonio Suárez s'y montre le plus rapide, tandis que Soler (7e) concède encore du terrain. Le jeune 
Soler pointe désormais à la 3e place au classement général, à près de dix minutes du leader, le Belge André Messelis. 
Cette situation inquiète les organisateurs espagnols, qui redoutent de voir un coureur étranger s'imposer comme l'année 
précédente. Une véritable union sacrée se met alors en place, fait 
pour le moins inhabituel dans un peloton ibérique rarement enclin à 
une telle solidarité. Peu importe désormais le futur vainqueur : 
l'essentiel est qu'il soit espagnol. Or, à cet instant de la course, Soler 
est le mieux placé des siens. 
Une grande offensive est lancée lors de la quatorzième étape, 
reliant Santander à Vitoria. Quatorze hommes prennent le large : 
douze Espagnols, un Français et un Italien. Parmi eux figurent 
notamment Soler, Suárez et Pérez Francés. Les Groene Leeuw 
s'épuisent à défendre le maillot de leur leader. Mahé s'impose à 
l'arrivée, tandis que Soler, quatrième de l'étape, revient à seulement 
1ô24ñ de Messelis et s'empare de la deuxi¯me place du classement 
général. La situation devient alors extrêmement préoccupante pour 
la formation belge. 
Le lendemain, dans l'ascension d'Urkiola, pourtant loin d'être un col 
insurmontable, les Espagnols repartent à l'offensive. Le sort va alors 
sourire à Soler. Messelis, qui refuse de s'avouer vaincu, est en 
passe de réintégrer le groupe de tête grâce au concours de l'Italien 
Sabbadin. Mais une crevaison ruine ses espoirs et l'oblige à laisser 
filer son compagnon d'armes. Le Transalpin termine dans le même 
temps que Soler, alors que Messelis concède finalement près de 9 
minutes. Comme si cela ne suffisait pas, François Mahé est victime 
d'une lourde chute provoquée par les rails d'un tramway et se 
fracture le nez, anéantissant définitivement ses ambitions. 
À Madrid, Faema réalise un véritable triomphe en plaçant trois 
hommes parmi les cinq premiers du classement final. Angelino 
Soler remporte le Tour d'Espagne devant Antonio Suárez et Antonio 
Gómez del Moral. L'exploit n'en est que plus remarquable que Soler 
demeure officiellement indépendant et effectue encore son service 
militaire. Contraint par ses obligations, il renonce au Giro, au Tour 
de France et au Tour de l'Avenir avant de passer professionnel au 
mois dôao¾t. Il r®appara´t en fin de saison au Tour de Catalogne, 
sans toutefois réussir à confirmer immédiatement son retentissant succès espagnol. 

Maillot amarillo de la Vuelta 1961 
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LôItalie  plut¹t que lôEspagne 
 
En 1962, le cyclisme renoue avec la formule des équipes de marques sur le Tour de France. Faema Belgique fusionne 
avec Flandria, une réorganisation qui réduit fortement les perspectives internationales de la branche espagnole. Angelino 
Soler et Antonio Suárez choisissent alors une solution financièrement plus avantageuse en rejoignant la formation italienne 
Ghigi. 
Cette décision a toutefois une conséquence majeure : Soler ne peut défendre son titre à la Vuelta. En principe, la double 
appartenance des coureurs espagnols a d'ailleurs disparu. Une situation qui n'empêche pourtant pas Soler de disputer, en 
avril, le GP dôEibar sous les couleurs de la formation basque Funcor-Mungia. Une curiosité réglementaire difficile à 
expliquer. Son équipier Lorono y termine quatrième du classement final, Suárez dixième et Soler douzième. 
L'objectif de Ghigi est évident, briller sur le Giro. Dès la 3e étape, Angelino Soler répond présent. Dans la montée finale 
d'Alta Valdinievole, il fausse compagnie ¨ tous ses adversaires pour s'imposer avec 33ñ d'avance sur le N®erlandais 
Zilverberg. Cerise sur le gâteau pour Ghigi, Antonio Suárez endosse le maillot rose. 
Pendant dix jours, Soler reste relativement discret avant de refaire surface lors de la 13e étape qui s'achève au sommet du 
Nevegal. Il apparaît alors clairement que le GPM constitue l'un de ses principaux objectifs. Après avoir répondu à une 
attaque de Defilippis dans le Bosco del Cansiglio (1120 m), il ne s'incline au sprint que face au rapide Guido Carlesi. 
Le lendemain se dispute l'étape reine. Six cols figurent au programme dans des conditions météorologiques épouvantables. 
Soler franchit en tête les cols du Duran et de la Forcella Staulanza, avant de céder progressivement lorsque la météo se 

dégrade encore davantage. Meco bascule en tête au 
sommet du Cereda et du Rolle, tandis que les ascensions 
du Valles et du San Pellegrino sont finalement supprimées 
en raison des intempéries. L'étape fait des ravages, pas 
moins de 57 coureurs abandonnent. Meco est le vainqueur, 
tandis que Soler termine 23ème à une dizaine de minutes. 
La montagne est encore au programme le lendemain entre 
Moena et Aprica, via les cols des Palade et du Tonale. Le 
jeune Vittorio Adorni s'impose, alors que Soler prend une 
encourageante 4ème place, à un peu plus de 4 minutes. 
Lors de la 16e étape, dont l'arrivée est jugée au sommet du 
Pian dei Resinelli, Angelino retrouve le chemin de la 
victoire. Il devance Franco Balmamion, futur vainqueur 
final. Une nouvelle démonstration qui confirme un constat : 
Soler semble nettement plus performant dans les étapes de 
moyenne montagne que sur les très hautes altitudes 
avoisinant les 2000 mètres. 
 
Très actif durant la dernière semaine, il se montre une 
nouvelle fois offensif deux jours plus tard. À une dizaine de 
kilomètres de l'arrivée, l'ancien maillot rose Armand 
Desmet attaque. Soler est le seul à réagir. Le Belge insiste 
pour décrocher la victoire, mais le coureur de la Ghigi se 
montre le plus fort et s'impose en solitaire. 
Il peut alors se consacrer pleinement au GPM. Lors de la 
20e étape, il passe en tête aux cols de Joux et d'Arpy, 
s'assurant définitivement le classement de meilleur 

grimpeur. À Milan, Angelino Soler termine douzième du classement final, exactement 20 minutes derrière Franco 
Balmamion. Il remporte avec une impressionnante avance le GPM (260 points contre seulement 100 à son dauphin, 
l'inattendu Joseph Carrara) ainsi que le classement des sprints volants devant Guido Carlesi. 
Son premier Tour de France s'annonce sous les meilleurs auspices au sein d'une solide équipe Ghigi composée notamment 
d'Antonio Suárez, Diego Ronchini et Pierino Baffi. Désigné comme l'un des leaders de la formation italienne, Soler voit 
cependant ses ambitions anéanties après seulement cinq jours de course. Épuisé et souffrant d'une blessure au genou, il 
est contraint à l'abandon. 
La fin de saison est néanmoins satisfaisante. Très présent dans les semi-classiques italiennes, il conclut son année par 
une victoire en solitaire au Tour de Vénétie où Franco Cribiori termine second. L'aventure Ghigi, en revanche, s'achève au 
terme de cette saison 1962. Malgré les belles performances de ses deux recrues espagnoles les résultats d'ensemble ne 
suffisent pas à assurer la survie de la formation italienne. 
 
Une saison pleine  
 
Angelino Soler retrouve lô®quipe Faema en 1963. Entre-temps, Flandria a rompu son association avec la firme italienne et 
seule la branche espagnole poursuit, provisoirement, son partenariat avec Faema. Cette situation ne durera toutefois que 
quelques mois. La saison d®bute sous les meilleurs auspices. Soler remporte lô®tape initiale du Tour de Sardaigne avant 
de terminer 12ème du classement final.  
 

GIRO  1962 é. 16ème étape, Aprica-Piani dei Resinelli, lôarriv®e est 
au sommet dôune mont®e ¨ 1276 m¯tres, au-dessus du lac de 
Côme. Dans le col de Tonale, Soler, Balmamion et Ruegg se 

détachent  
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Angelino enlève la première étape du Tour de Sardaigne 1963 : Rome-Civitavecchia 

 

Sur le terrain, la situation demeure pourtant singulière avec deux équipes cohabitent avec les mêmes couleurs. La formation 
espagnole arbore toujours le nom du sponsor Faema, tandis que la formation belge porte une tenue identiqueé mais sans 
publicité. Van Looy étant en rupture de contrat avec Faema. Finalement, les deux structures, belge (sans Van Looy et sa 
garde) et espagnole, fusionnent à nouveau en cours de saison et donnent naissance à la seule équipe Faema-Flandria. 
Les Belges sont principalement destinés aux classiques, tandis que les Espagnols sont préservés pour les courses par 
étapes. 
Sous ses nouvelles couleurs, Soler dispute le Tour de Romandie. Second de la 1ère étape derrière Bernard Beaufrère, il 
nourrit de légitimes ambitions avant de perdre une dizaine de minutes dès le lendemain. Toute chance de victoire finale 
s'envole, mais l'Espagnol se ressaisit en multipliant les places d'honneur et termine finalement cinquième à Genève. 
Faema-Flandria décide ensuite de faire l'impasse sur le Giro en raison d'un désaccord avec les organisateurs. Direction le 
Midi Libre. L'arrivée étant prévue à Barcelone, l'équipe aligne exclusivement des Espagnols : Soler, Antonio Suárez, José 
Segú, Antonio Gómez del Moral, Francisco Sune, Julio Jiménez et Salvador Rosa. Un choix qui confirme en tout cas surtout 
qu'au-delà de la fusion administrative, Faema et Flandria continuent de fonctionner comme deux entités distinctes : les 
Espagnols d'un côté, les Belges de l'autre. 
Soler entame l'épreuve par une 4e place, avant de voir son équipier José Segú s'imposer le lendemain. La 3e étape, 
particulièrement montagneuse, marque un premier tournant. Otano et Beaufrère prennent les devants, mais Bahamontes, 
Manzaneque et Soler réagissent dans l'interminable col de Jau, long de 25 kilomètres. Les 3 hommes rejoignent les 
échappés avant de les distancer. Dans la descente, l'Aigle de Tolède est contraint de laisser filer ses deux compagnons. 
Soler décroche ensuite Manzaneque, mais une crevaison permet à ce dernier de revenir. Battu au sprint sur la ligne, Soler 
s'empare néanmoins du maillot de leader. 
Le lendemain, lors de la seconde demi-étape menant à Perpignan, il tente de consolider son avantage en attaquant. Un 
nouvel ennui mécanique, suivi d'une défaillance, ruine cependant tous ses espoirs. Il concède 5 minutes et abandonne 
définitivement la victoire finale à Fernando Manzaneque. Cinquième du classement général, Soler termine également 
troisième du classement de la montagne.  
Le Critérium du Dauphiné sert ensuite de répétition générale en vue du Tour de France. Faema-Flandria présente une 
équipe belgo-espagnole particulièrement relevée. Parmi les Espagnols figurent notamment Martin Colmenarejo, récent 
2ème de la Vueltà, Antonio Gómez del Moral, vainqueur du Tour de l'Avenir 1962, Julio Jiménez, Salvador Rosa, Antonio 
Tours et Angelino Soler. Les Belges sont représentés par Jef Planckaert, Frans Brands, Walter Boucquet et Clément 
Roman. Pour le directeur sportif, Brik Schotte, cette épreuve doit permettre de dégager une hiérarchie avant la Grande 
Boucle. 
Les deux premières étapes, annoncées comme peu accidentées, offrent déjà quelques difficultés. Charly Gaul y perd 
rapidement ses illusions. Rik Van Looy remporte la 2e étape, disputée sur un terrain beaucoup plus favorable aux sprinters, 
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tandis que Soler abandonne quelques secondes. La 3e manche constitue le premier véritable test. Dans le final, Jacques 
Anquetil se retrouve accompagné de Perez Frances, Soler, Manzaneque et Antonio Gómez del Moral. Malgré sa supériorité 
numérique, Faema-Flandria ne parvient pas à exploiter la situation et Perez Frances règle le sprint devant Soler. Le 
lendemain, 5 cols figurent au programme, dont 4 dans les 50 derniers kilomètres. L'étape, pourtant prometteuse, s'avère 
finalement moins sélective que prévu. Bahamontes anime la course avant de laisser la victoire à Jean Stablinski, sans que 
le classement général ne soit réellement bouleversé. 
Après une étape de transition remportée par Van Looy, le contre-la-montre de 38 kilomètres permet à Anquetil de faire 
parler sa puissance. Vainqueur devant son équipier Lebaube, le Normand relègue Soler à 29 secondes. Désormais leader, 
il ne quittera plus cette position jusqu'à Grenoble. Soler termine finalement 4e à 2 min 15, tandis que les Espagnols trustent 
les accessits. 
Fort de cette belle prestation, Angelino Soler prend le départ de son second Tour de France. Les 10 premières étapes sont 
peu propices aux grimpeurs. La course demeure relativement calme. Lors de la 3e manche, entre Jambes et Roubaix, une 
dizaine de coureurs prennent près de huit minutes au peloton. Elliott s'impose et endosse le maillot jaune. 
Le contre-la-montre de 24,5 kilomètres disputés à Angers revient logiquement à Jacques Anquetil. Huitième, Soler concède 
une minute trente au champion normand. Au pied des Pyrénées, il occupe la 18e place du classement général, à 8 min 30 
du leader Gilbert Desmet. 
La première grande étape pyrénéenne, avec les cols d'Aubisque, du Soulor et du Tourmalet, redistribue les cartes. 
Bahamontes franchit les trois sommets en tête, mais Anquetil garde la course sous contrôle avant de s'imposer à Bagnères-
de-Bigorre devant Perez Frances, Poulidor, Bahamontes et Esteban Martín. Soler termine neuvième, à 1 min 58, dans un 
deuxième groupe. Au sein de Faema-Flandria, il est le seul à répondre présent. Planckaert, Brands et Suárez concèdent 
plus de treize minutes. Dès lors, Schotte fait clairement de Soler son principal atout pour le classement général. Le 
lendemain, les cols d'Aspin, Peyresourde et Portillon sont au programme. Ignolin s'impose, tandis que Soler termine dans 
le groupe d'Anquetil. La hiérarchie ne bougera plus avant l'entrée dans les Alpes qui débute par les cols du Grand Bois et 
de Porte. Bahamontes poursuit son festival, alors que Charly Gaul s'effondre complètement. Le lendemain, Fernando 
Manzaneque s'impose à Val-d'Isère. Toujours très régulier, Soler accompagne une nouvelle fois le groupe Anquetil et 
grimpe à la 5e place du classement général. 
La troisième étape alpine, entre Val-d'Isère et Chamonix, s'annonce décisive avec les ascensions des deux Saint-Bernard, 
du Forclaz et des Montets. Bahamontes tente en vain de décrocher Anquetil qui finit par remporter l'étape et s'emparer du 
maillot jaune. Van Looy crée la surprise en terminant 3e à seulement 18 secondes des deux grands favoris. Soler connaît 
en revanche un passage difficile. Onzième à plus de cinq minutes, il recule de 2 places au classement général.  
Le contre-la-montre final d'Arbois (54,5 km) lui permet néanmoins de redresser la barre. Septième de l'exercice, il remonte 
à la 6e place finale, son meilleur résultat sur le Tour de France. Il termine également 10e du GPM, tandis que Faema-
Flandria prend la 3e place du classement par équipes. 
 

 
17ème étape : Poulidor en tête devant le maillot jaune Bahamontes, Soler, Anquetil, Pauwels et Lebaube. 

 
Après la Grande Boucle, les interrogations sur l'avenir du sponsor Faema ressurgissent. Soler se classe 21e et premier 
Espagnol du mémorable championnat du monde de Renaix. Au Tour de Catalogne, Faema est surprise par l'inattendu Jo 
Novales. Soler choisit alors de rejoindre la formation italienne IBAC, dont l'offre financière est nettement supérieure à celle 
de Faema. 
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De lôespoir ¨ la d®sillusion 
 
La saison 1964 débute de manière très discrète. Trente-neuvième du Tour de Sardaigne, Soler traverse un printemps sans 
relief. Curieusement, sa premi¯re victoire intervient lors du GP dôEibar, disput®e sous les couleurs d'Inuri, une ®quipe 
sponsorisée par la société biscayenne Industrias Uriarte. Une nouvelle entorse aux règlements de l'époque, difficile à 
interpréter. 
Le Giro constitue son principal objectif, mais la course tourne rapidement au cauchemar. Les premières étapes lui font 
perdre un temps considérable, anéantissant toute ambition au classement général. Il faut attendre la 7e étape, entre Vérone 
et Lavarone, pour retrouver un Soler offensif. À 50 kilomètres de l'arrivée, neuf hommes prennent le large, parmi lesquels 
trois coureurs IBAC : Defilippis, Battistini et Soler. Everaert, Brugnami et Antonio Gomez del Moral figurent également dans 
le groupe de tête. Dans l'ascension finale de Lavarone, Defilippis lance les hostilités avant d'être rejoint par Brugnami, 
Gomez del Moral et Soler. Ce dernier remporte finalement le sprint du quatuor et décroche une belle victoire d'étape. 
Ce sera pourtant son dernier éclat. Plus aucun passage en tête au sommet d'un col, aucun autre Top 10. À Milan, il ne 
termine que 17ème, à près d'une demi-heure de Jacques Anquetil, vainqueur de cette édition. Quel contraste avec son Giro 
1962 !  
La suite de la saison ne redresse pas la tendance. Vingt-sixième du championnat du monde, Soler sait déjà qu'il devra se 
trouver un nouvel employeur. Son exercice 1964 est incontestablement le plus décevant de sa carrière. L'équipe IBAC 
disparaît à son tour, tout comme son leader Nino Defilippis, mettant un terme à une aventure qui n'aura jamais répondu 
aux attentes. 
 
Lôaventure fran­aise 
Un nouveau point de chute attend maintenant Angelino Soler. Direction la France et la mythique formation Peugeot qui n'a 
manifestement pas oublié ses performances lors du Tour de France 1963. Conséquence directe : une nouvelle fois, la 
Vueltà ne figure pas à son programme.Sa saison débute par une épreuve combinant la Subida a Arrate et la Volta a 
Campazar. Soler s'impose dans la 1ère étape en ligne à Arrate, une courte ascension de 7,7 kilomètres disputée 
intégralement en côte. Le lendemain, Jacques Anquetil enlève l'étape de 118 kilomètres menant à Campazar, tandis que 
Soler se classe 10e. L'épreuve se conclut par un retour à Arrate sur le même parcours, cette fois sous la forme d'un contre-
la-montre. Julio Jimenez s'impose devant Bahamontes et Soler, un classement qui devient également celui du général 
final. Dans la foulée, Soler remporte la 3e étape du Circuit Provençal, à Digne, devant son compatriote Carlos Echeverria. 
La préparation du Tour de France suit ensuite un schéma classique avec le Tour de Romandie, le Critérium du Dauphiné 
et le Midi Libre. En Romandie, un top 10 au classement général vient récompenser une prestation sans éclat. Les résultats 
sont en revanche plus décevants au Dauphiné, où il ne termine que 15e, puis au Midi Libre, qu'il boucle à une modeste 
34ème place. Rien de très rassurant à l'approche du Tour, où Tom Simpson est désigné leader de la formation Peugeot. 
La Grande Boucle ne sourit guère à l'équipe française. Les 
abandons précoces de Bracke, Vanconingsloo et Delisle fragilisent 
rapidement le collectif. Soler, lui, est vite relégué aux alentours de 
la 40ème place du classement général, à dix-sept minutes du leader 
Felice Gimondi. L'étape du Mont Ventoux lui permet néanmoins de 
réagir. Quinzième à l'arrivée, il remonte au 24ème rang du 
classement général. Ce sursaut restera toutefois sans lendemain. 
Comme l'ensemble de la formation Peugeot, Soler traverse ce Tour 
sans jamais réellement peser sur la course. Peu inspiré, il ne se 
distingue véritablement qu'à une seule reprise en franchissant en 
tête le sommet du coll dels Balitres. On relève également une 5e 
place à Perpignan, dans une étape remportée par Jan Janssen. 
Sans surprise, Peugeot choisit de ne pas renouveler son contrat. 
Une nouvelle fois, Angelino Soler doit repartir à la recherche d'une 
équipe. Après une nouvelle période d'incertitude, il trouve 
finalement refuge au sein de la formation Ferrys. 
 
Retour au pays  
 
La saison 1966 marque donc un nouveau tournant dans la carrière 
d'Angelino Soler qui rejoint une formation espagnole où il est appelé 
à jouer le rôle de lieutenant pour Antonio Perez Frances. Les débuts 
en Andalousie sont discrets puisqu'il ne parvient pas à terminer 
l'épreuve. La suite est en revanche plus encourageante. Lors du 
Tour du Levant, il remporte la 3e étape à Benidorm et enchaîne 
plusieurs places dans le top 10. Cette belle régularité lui permet de 
s'adjuger le classement final avec vingt secondes d'avance sur 
Momene. 
Soler poursuit sa pr®paration avec le GP dôEibar puis au Tour de 
Majorque avant d'aborder le grand rendez-vous de sa saison avec 
la Vueltà qu'il retrouve enfin pour la première fois depuis son 
triomphe de 1961. Confrontés à d'importantes difficultés 
financières, les organisateurs ne réunissent que 90 coureurs au 
départ de Murcie. Deux modestes formations belges figurent parmi 

Vainqueur du Tour du Levant 1966 
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les engagées, Libertas et Wiel's-Gancia. LôEspagnol entame l'®preuve sans ®clat, prenant la 30ème place du contre-la-
montre inaugural. Long de seulement 3,5 kilomètres, celui-ci s'apparente davantage à un prologue. José María Errandonea 
en est le vainqueur. 
Le véritable tournant intervient lors de la 7e étape, entre Calatayud et Saragosse. Soler intègre une échappée de douze 
hommes qui prend une sérieuse option sur le classement général. Particularité de ce groupe de tête, huit coureurs portent 
les couleurs de la formation Kas. Antonio Perez Frances, le leader du groupe Ferrys, en est absent. Soler se retrouve donc 
investi d'importantes responsabilités pour défendre les intérêts de son équipe. 
La suite de son Tour d'Espagne est marquée par une grande régularité, sans véritable coup d'éclat. Lors du long contre-
la-montre de 61 kilomètres entre Vitoria et Haro, remporté par Gabica qui dépossède le Néerlandais Cees Haast du maillot 
de leader, Soler prend une honorable 10e place à 3'45". À l'arrivée finale, à Bilbao, il se classe 9e du classement final. 
L'®preuve est largement domin®e par lô®quipe Kas qui monopolise le podium gr©ce ¨ Gabica, V®lez et Echevarria, tout en 
remportant également le GPM et le classement par équipes. La formation Fagor se contente de quelques places d'honneur. 
Le déroulement de cette Vueltà aura des conséquences importantes pour le groupe Ferrys. Au moment de désigner les 
équipes invitées au Tour de France, les organisateurs de la Grande Boucle privilégient KAS et Fagor. Ferrys est écartée, 
privant Soler d'une éventuelle participation. 
Pour Angelino Soler, la fin de saison se résume à quelques apparitions à la Subida a Arrate, au championnat d'Espagne 
et dans plusieurs épreuves secondaires. Il termine toutefois sur une note positive en prenant la seconde place de la course 
en ligne du Trophée de Montjuich, seulement devancé par Eddy Merckx. Au terme de cette campagne 1966, le constat est 
mitigé. Si quelques belles performances viennent égayer son année, elles ne suffisent pas à masquer une saison en dents 
de scie, davantage marquée par les d®sillusions que par les r®ussites. Une fois encore, lôIb¯re se retrouve contraint de 
chercher un nouvel employeur pour poursuivre sa carrière. 
 
Les deux dernières années, entre fidélité et déclin  
 
La nouvelle destination d'Angelino Soler s'appelle Karpy, une marque espagnole de liqueurs qui fait son entrée dans le 
peloton professionnel. Cette formation naissante rassemble essentiellement des coureurs de second plan, complétés par 
plusieurs indépendants. Dans ce contexte, Soler endosse naturellement le rôle de leader. Le programme est 
essentiellement compos® d'®preuves espagnoles, avec un objectif clairement affich® : le Tour dôEspagne. 
Le début de saison est encourageant. Lors du Tour du Levant, Soler offre à sa nouvelle équipe son premier succès en 
remportant la 6e étape. Derrière lui, on retrouve José Perez Frances, son ancien leader chez Ferrys. Au classement général, 
les rôles s'inversent : ce dernier s'impose tandis que notre homme doit se contenter de la 2e place. La course valencienne 
r®ussit d®cid®ment bien ¨ l'ancien vainqueur de la Vuelt¨. Au cours de sa carri¯re, il nôy remportera pas moins de 4 ®tapes. 
 
La préparation pour le Tour d'Espagne est en revanche 
beaucoup moins rassurante. Trente-huitième du Tour de 
Majorque, Soler n'affiche pas la condition espérée avant le 
grand rendez-vous de la saison. Tr¯s vite, les limites de lô®quipe 
Karpy apparaissent au grand jour. Il faut dire que l'opposition est 
particulièrement relevée. Mercier aligne Raymond Poulidor, 
Pelforth mise sur Jan Janssen, Televizier sur Cees Haast, tandis 
que Vitadello présente Dancelli, De Rosso et Panizza. Peugeot 
s'appuie sur Tom Simpson et Bic sur Julio Jiménez et Rolf 
Wolfshohl. Les équipes espagnoles ne sont pas en reste : KAS 
dispose de Gabica et Perez Frances, Ferrys de Manzaneque, 
tandis que Fagor compte sur Perurena et Otano. Face à une 
telle concurrence, Karpy fait figure de petit poucet. 
Les résultats s'en ressentent. L'équipe ne décroche aucune 
victoire d'étape et ne devance que deux formations au 
classement par équipes. Soler sauve néanmoins l'honneur en 
terminant 11ème du classement final. Il est dôailleurs le seul 
coureur du groupe Karpy à intégrer les 30 premiers. Son 
équipier Jesús Isasi apporte une autre satisfaction en prenant la 
deuxième place du classement des étapes volantes. 
En 1968, Soler choisit de rester fidèle à Karpy, où il est rejoint 
par Manzaneque. Mais cette ultime saison sera celle de trop. Il 
participe encore au GP dôEibar, sans toutefois parvenir ¨ rallier 
l'arrivée. Ce sera sa dernière apparition marquante dans le 
peloton professionnel. Après huit saisons au plus haut niveau, 
Angelino Soler décide de mettre un terme à sa carrière. Il n'a 
pas encore trente ans lorsqu'il range définitivement son vélo, 
refermant ainsi le chapitre d'un parcours riche en exploits, 
marqu® ¨ jamais par sa victoire historique au Tour dôEspagne 
1961. 
 
 
 
 

Angelino aux côtés de son ancien équipier, José Perez 
Frances 
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Souvenirs de sa carrière  
 
Lorsque nous ®changeons avec Angelino Soler, un trait de caract¯re appara´t imm®diatement : la pudeur. Derri¯re lôancien 
champion se cache un homme discret, profondément attaché à sa famille et qui a toujours tenu à préserver ses proches 
des sacrifices qu'imposait le cyclisme professionnel. 
 
Votre parcours est assez atypique. Dès le départ, il ne ressemble pas à celui de la plupart des coureurs de votre 
g®n®rationé 
« C'est vrai. Mon p¯re n'aimait pas le v®lo. Heureusement, mes sîurs m'ont toujours soutenu. Je dois sans doute °tre le 
seul cycliste de l'histoire dont la famille n'a jamais assisté à une seule course. En réalité, je ne voulais pas qu'on me voie 
souffrir. On ne peut pas être cycliste sans savoir souffrir, et c'est un sport extrêmement exigeant. » 
 
Même lors de votre victoire dans la Vueltà 1961  ? Personne nô®tait pr®sent lorsque vous remportez la 6e étape à 
Valence avant de conquérir le classement général  ? 
« Non. Pourtant, mes sîurs tenaient une ferme laiti¯re tout pr¯s du stade Mestalla, o½ arrivait cette ®tape. Elles auraient 
pu venir très facilement, mais je ne le souhaitais pas. Pour le reste, j'ai connu beaucoup de satisfactions durant ma carrière, 
mais cette victoire compte énormément. C'était une étape très difficile qui comptait près de 200 kilomètres entre Tortosa et 
Valence. » 
 
Ce succès vous a -t-il convaincu que vous pouviez remporter un grand Tour  ? 
« À partir de ce moment-là, je me suis considéré comme un véritable vainqueur. Je pensais avoir les moyens de gagner 
un autre grand Tour. Il faut dire aussi que je courais chez Faema, qui était selon moi la meilleure équipe du monde. » 
 
Le cyclisme a -t-il beaucoup changé depuis votre époque  ? 
« Énormément. Il s'est humanisé. La principale évolution a été la réduction du kilométrage des étapes. Et puis, il y a une 
grosse différence au niveau du vélo. Déjà à mon époque, j'accordais une grande importance à tous les aspects techniques. 
J'essayais toujours de les combiner avec le travail physique. » 
 
Vos principaux adversaires sôappelaient Perez Frances, Manzaneque, Anquetil, Gimondi, Poulidor, Oca¶a, Gabica 
ou encore Gómez del Moral. Êtes -vous rest® en contact avec certains dôentre eux ? 
«  Je suis longtemps resté ami avec plusieurs d'entre eux, notamment José Perez Frances, Antonio Gomez del Moral et 
Felice Gimondi. Nous nous appelions régulièrement. Aujourd'hui, malheureusement, je suis seul avec mes souvenirs. » 
Une fois votre carrière terminée, vous n'avez pourtant jamais quitté le vélo...  
« Non, jamais. J'ai continué à rouler très régulièrement avec Justo Nieto, qui a ensuite été ministre régional et travaillait à 
l'Université de Valence. C'est un ami. Il m'arrivait aussi de sortir avec Vicente Aparicio et Fernando Escartín lorsqu'il était 
dans la région, ainsi qu'avec les coureurs du Club cycliste de l'Université polytechnique. Nous parcourions facilement une 
centaine de kilom¯tres. Aujourd'hui encore, je profite dôune excellente condition physique. Mon cîur bat encore ¨ 50 
pulsations par minute. Lorsque j'étais professionnel, il était entre 38 et 40 pulsations. J'avais également une capacité 
pulmonaire de sept litres. » 
 
Au terme de cet entretien, Angelino Soler laisse l'image d'un homme discret et profondément humain. Son témoignage 
confirme les qualités qui ont fait sa réputation : un coureur particulièrement performant sur les parcours accidentés et en 
moyenne montagne, doté d'un solide sens tactique. 
Ses résultats montrent toutefois qu'il lui manquait sans doute un peu de fond pour rivaliser durablement avec les plus 
grands spécialistes des courses de trois semaines. En dehors de son triomphe dans la Vueltà 1961, il ne figure dans le top 
10 d'un grand Tour qu'à 2 reprises : 6e du Tour de France 1963 et 9e du Tour dôEspagne 1966, sans jamais r®ellement 
peser sur la victoire finale. 
Son succès dans la Vueltà demeure néanmoins historique. Il a certes su profiter d'un contexte de course favorable et d'une 
solidarité espagnole peu fréquente à l'époque. Mais encore fallait-il saisir cette opportunité et défendre ensuite son 
avantage jusqu'au bout. C'est pr®cis®ment ce qu'a r®ussi Angelino Soleré 

Willy ANSEEUW 
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Retrouvailles entre Angelino et lôAigle de Tol¯de 

 
Son palmarès 

 
INDEPENDIENTE 

 
1958 : C. PEREZ LLACER  
  1e du Tour de Valencia 
Avec les pros : 
Hors des délais 5e étape du Tour de la 
Rioja 
 
1959 : PC PEDAL & LEVANTE UC  
  1e du GP de Ribera del Jalon  
  1e de la 2 e étape de la Volta a Lleida  
 1e de la 6 ème étape 
Avec les pros : 
  2e du Championnat dôEspagne des 
Régions (Valencia) 
20e à Billabona 
25e du GP de Villafranca 
29e du TOUR DE CATALOGNE 
 2e du GPM 
41e du Tour du Levant 
 6e de la 7ème étape 
Abandon au Tour dôAndalousie 
 
1960 : FAEMA  
Avec les pros : 
1 victoire  
  6e du Championnat dôEspagne des 
Régions (Valencia) 
12e du Tour du Levant 
 1e de la 4 ème étape B  
 2e de la 4ème étape A (clm) 
 2e du GPM 
13e du Tour dôAndalousie 

 2e du GPM 
 
1961 : FAEMA  
  1e à Villareal  
Avec les pros : 
4 victoires  
  1e de la VUELTA  
 1e de la 6 ème étape 
 4e de la 14ème étape 
 7e de la 12ème étape 
  1e du Tour dôAndalousie 
 2e de la 2ème étape 
 2e de la 6ème étape 
 4e de la 8ème étape 
 5e de la 5ème étape 
 5e de la 7ème étape 
 2e du GPM 
  1e du Trofeo Serdan  
 3e de la 6ème étape B 
  3e du GP de Vasconavaro à Estella 
  8e de la Subida a Urkiola 
13e du Tour du Levant (avec FERRYS) 
 2e du GPM 
16e du Trofeo Jaumendreu 
45e du Circuit des Cols Pyrénéens 
 

PROFESSIONNEL 
Passé pro en août 1961 
 
1961 : FAEMA  
3 victoires  
  1e du GP de San Lorenzo à Huesca  
  1e du GP de Villareal  

 1e de la 1 ère étape 
 2e de la 2ème étape 
 4e de la 3ème étape 
  8e du Championnat dôEspagne des 
Régions (Valencia) 
13e du Championnat dôEspagne de la 
montagne 
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1962 : GHIGI 
4 victoires  
  1e du Tour de Vénétie  
  2e du Trofeo Jesus Galdeano à Estella 
  6e du GP Prato 
  6e du Tour dôEmilie 
12e du GP dôEibar (avec FUNCOR) 
 2e de la 5ème étape 
12e du GIRO 
 1e de la 3 ème étape 
 1e de la 16 ème étape 
 1e de la 18 ème étape 
 2e de la 13ème étape 
 4e de la 15ème étape 
 1e du GPM 
 1e par points 

 
 
14e du Tour de Sardaigne 
24e du CHAMPIONNAT DU MONDE 
29e de Milan-Turin 
Abandon 5e étape du TOUR DE FRANCE 
Abandon au Championnat dôEspagne 
 2e du clm 
 
1963 : FAEMA puis FAEMA-FLANDRIA  
1 victoire  

 
 

  2e du TOUR DE CATALOGNE 
 2e de la 7ème étape B clm 
 3e de la 3ème étape B 
  4e du DAUPHINE LIBERE 
 2e de la 3ème étape 
 4e de la 6ème étape A clm 
 4e de la 7ème étape 
  4e du Championnat dôEspagne des 
Régions (Valencia) 
  5e du GP du Midi Libre 
 2e de la 4ème étape 
 4e de la 1ère étape 
 7e de la 1ère étape 
  5e du TOUR DE ROMANDIE 
 2e de la 1ère étape 
 5e de la 3ème étape B 
  5e du Trofeo Masferrer 
  6e du TOUR DE FRANCE 
 6e de la 11ème étape 
 7e de la 19ème étape 
 8e de la 6ème étape B 
 9e de la 10ème étape 
  9ea du Trofeo Jaumendreu 
  9e à Quillan (F) 
10e du Trfeo Assalit 
10e du Challenge Drink 
13e du Tour de Sardaigne 
 1e de la 1 ère étape 
 8e de la 2ème étape A 
 1e du GPM 
21e du CHAMPIONNAT DU MONDE 
41e de MILAN-SAN REMO 
 
1964: IBAC & MASIAS CATALANAS 
(Tour de Catalogne) 
INURI (occasionnellemnt) 

 
 
2 victoires  
  4ea du GP Primavera à Amorebieta 
  6ea du Tour de Los Puertos 
  7e du GP de San Lorenzo à Huesca 
10e du Championnat dôEspagne 
10e du TOUR DE CATALOGNE 
 3e de la 4ème étape B 
 4e de la 7ème étape B 
12ea du Tour de Calabre 
13ea du GP Ayuntamiento de Bilbao 
17e du GIRO 
 1e de la 7 ème étape 
25e du GP dôEibar 
 1e de la 2 ème étape 

26e du CHAMPIONNAT DU MONDE 
39e du Tour de Sardaigne 
62e de MILAN-SAN REMO 
Abandon 2e étape de Paris-Luxembourg 
 
1965 : PEUGEOT-BP 

 
 
2 victoires  
  3e de la Subida a Arrate 
 1e de lô®preuve en ligne 
 3e du clm 
  7e du Championnat dôEspagne des 
Régions (Valencia) 
  8e du TOUR DE ROMANDIE 
 10e de la 1ère étape B 
 10e de la 4ème étape 
10e du Championnat dôEspagne 
10e de la Vuelta a Campazar 
15e du Circuit Provençal 
 1e de la 3 ème étape B  
 8e de la 4ème étape B 
15e du DAUPHINE LIBERE 
 8e de la 7ème étape b 
 1e du GPM 
22e du TOUR DE FRANCE 
 5e de la 12ème étape 
22e de la Ronde dôAuvergne 
29ea du Tour de lôH®rault 
34e du GP du Midi Libre 
 
1966 : FERRYS 
2 victoires  
  1e du Tour du Levant  
 1e de la 3 ème étape A  
 5e de la 4ème étape 
  2e du Tour de Los Puertos 
  8e de la Subida a Arrate 
 2e de lô®preuve en ligne 
 9e du clm 
  9e de la VUELTA 
   6e de la 9ème étape 
 10e de la 7ème étape 
 10e de la 15ème étape A 
  9e de lôEscalade de Montjuich 
 2e en ligne 
10e du Championnat dôEspagne 
12e du Trofeo Blanco à Leganès 
15e du GP dôEibar 
 7e de la 3ème étape 
 9e de la 4ème étape 
17e du Tour de Majorque 
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17e du Tour de la Rioja 
17e du TOUR DE CATALOGNE 
19e du GP Primavera à Amorebieta 
Abandon au Tour dôAndalousie 
Abandon 1e étape du GP du Midi Libre 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

1967 : KARPY  
 

 
 
1 victoire  
  2e du Tour du Levant 
 1e de la 6 ème étape 
 2e de la 5ème étape B clm 
 3e de la 3ème étape 
10e de la Subida a Arrate 
 2e de lô®preuve en ligne 
11e de la VUELTA 
 9e de la 18ème étape 
11e du GP Munecas 
 5e de la 2ème étape 

28e du Tour dôAndalousie 
38e du Tour de Majorque 
Abandon 1e étape du Tour de la Rioja 
Abandon 2e étape du GP du Midi Libre 
Non partant 8e étape du TOUR DE 
CATALOGNE 
 
1968 : KARPY  
Abandon 1e étape de la Semaine Catalane 
Abandon 3e ®tape A du GP dôEibar 
Non partant 3e étape du Tour de Majorque 
 

 

 
 
 

Vainqueur de la 7ème étape du Giro 1964 
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Dirk BAERT 

 
 

 
 
Lôancien champion du monde Dirk Baert, est 
décédé ce 7 juillet à son domicile, à 
Waregem, des suites dôune longue maladie. 
Il avait 77 ans. 
Bon routier, il a été attiré assez rapidement 
vers la piste. Excellent rouleur, côest vers la 
poursuite quôil sôest illustr®. Pour ces débuts 
chez les professionnels, en 1970, il devient 
champion de Belgique avant de terminer 
4ème des mondiaux. Lôann®e suivante, il perd 
son titre belge, battu par Paul Crapez. Au 
championnat du monde il va décrocher le 
Graal. En série, en roulant seul, il réussit le 
4ème temps. En quart de finale, il se défait de 
lôItalien Lorenzo Bosisio (6ô04ñ16) en 
réalisant 5ô59ñ82 sur les 4 km. Puis côest au 
tour de Ole Ritter de subir sa loi (6ô06ñ44 
contre 6ô09ñ92. En finale, Dirk (6ô01ñ93) bat 
le Français Charly Grosskost de pr¯s de 2ñ 
et devient champion du monde. Par la suite 
il montera encore sur le podium mondial en 
1972 et en 1975. Il portera, au total, neuf fois 
le maillot tricolore belge, six en poursuite, un 
en omnium et deux chez les amateurs. 
Dirk possédait beaucoup de caractère. A 
lô©ge de 9 ans il a dû vaincre les atteintes de 
la poliomyélite, une maladie grave du 
système nerveux, qui peut entraîner une 
paralysie irréversible. 
Sur la route, Dirk a ®t®, ce quôon appelle, un 
spécialiste des kermesses, remportant pas 
moins de 77 courses. Il a été aussi très actif 
dans les épreuves de six-jours. 
Dirk arrêta de courir en 1984 et deviendra 
coach des amateurs belges succédant à 

Ferdinand Bracke. Il a été aussi lôentraineur 
de lôancienne championne de Belgique des 
dames, la Liégeoise Ludivine Henrion. 
 

Son palmarès sur la piste 
 

POURSUITE 
 

 CHPT DE 
BELGIQUE 

CHPT DU 
MONDE 

1970 CHAMPION 4° 

1971 2° CHAMPION 

1972 2° 3° 

1973 2° ¼ de finale 

1974 CHAMPION ¼ de finale 

1975 CHAMPION 3° 

1976 CHAMPION 4° 

1977 CHAMPION 4° 

1978 -- 13e temps (él.) 

1979 -- -- 

1980 -- 13e temps (él.) 

1981 CHAMPION 14e temps (él.) 

1982 3° -- 

 
      DERRIERE DERNYS        OMNIUM 

 CHPT DE 
BELGIQUE 

CHPT DE 
BELGIQUE 

1969  -- Abandon 

1970 -- 2° 

PRO   

1971 -- -- 

1972 4° 2° 

1973 6° -- 

1974 -- 2° 

1975 -- 2° 

1976 -- 2° 

1977 7° 3ea 

1978 4° 2° 

1979 -- -- 

1980 -- -- 

1981 -- 4° 

1982 -- -- 

1983 -- -- 

1984 -- CHAMPION 

 
AMERICAINE 

 CHPT DE 
BELGIQUE 

 

1969  2° + D. Goens 

1970 --  

PRO   

1971 3° + Verschueren 

1972 4° + Bracke 

1973 3° + Barras 

1974 5° + E. Demedts 

1975 --  

1976 11° + E. Peelman 

1977 3° + J. Stevens 

 
AUTRES EPREUVES SUR PISTE 

 
1968 : amateur  
  Champion de Belgique du KM 
18e du KM aux Jeux Olympiques 
¼ de finale de la poursuite par équipes aux 
J.O. 

¼ de finale du Chpt de Belgique de vitesse 
  3e des 6 jours de Charleroi (+ Bens) 
 
1969 : amateur  
  Champion de Belgique en tandems avec 
Willy De Bosscher 
  2e du Chpt de Belgique du KM 
¼ de finale du Chpt de Belgique de vitesse 
¼ de finale du CHPT DU MONDE en 
tandems avec W. De Bosscher 
11e temps au CHPT DU MONDE de la 
poursuite par équipes 
  1e des 6 jours de Zurich (+ E. Schneider) 
  2e des 6 jours de Gand (+ Bens) 
 
1973 :  
  1e du Trophée des Routiers 
  4e du Trophée de lôEurope ¨ lôam®ricaine 
(avec T. Verschueren)  
  5e du CHPT DôEUROPE derri¯re dernys 
  8e du CHPT DôEUROPE ¨ lôam®ricaine 
avec Wezemael 
 
1974 : 
10e du CHPT DôEUROPE ¨ lôam®ricaine 
avec Demedts 
 
1975 :  
  1e du Trophée des Routiers 
 
1981 : 
  4e du Chpt de Belgique de vitesse 
  4e du Chpt de Belgique de la course aux 
points 
10e du CHPT DôEUROPE ¨ lôam®ricaine 
avec M. Renier 
 
1982 : 
  2e du Chpt de Belgique de la course aux 
points 
  4e du Chpt de Belgique de vitesse 
 

SIX JOURS 
 
1970 : 
  7e des 6 jours de Gand (+ Verschueren) 
  7e des 6 jours de Zurich  

(+ Debossher & Seeuws) 
Abandon aux 6 jours de Bruxelles 
 
1971 : 
  5e des 6 jours de Gand (+ F. Pfenninger) 
  5e des 6 jours de Berlin (+ Kemper) 
  5e des 6 jours de Bruxelles (+ Pfenninger) 
Abandon aux 6 jours de Dortmund 
 
1972 : 
  5e des 6 jours dôAnvers  

(+ H. Jansen & Seeuws) 
  6e des 6 jours de Gand (+ Koel) 
 
1973 : 
  5e des 6 jours dôAnvers  

(+ Debosscher & E. De Wilde) 
Abandon aux 6 jours de Gand 
 
1974 : 
  6e des 6 jours de Gand (+ Bracke) 

 

ILS NOUS ONT QUITTES
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  9e des 6 jours dôAnvers (+ Demedts) 
10e des 6 jours de Munich (+ Debosscher) 
10e des 6 jours de Zurich (+ Debosscher) 
 
1975 : 
  4e des 6 jours de Gand (+ D. Clark) 
  9e des 6 jours dôAnvers (+ De Geest) 
 
1976 : 
  7e des 6 jours dôAnvers (+ F. Van Looy) 
Abandon aux 6 jours de Gand 
 
1977 : 
  8e des 6 jours de Gand (+ R. Constant) 
Abandon aux 6 jours dôAnvers 
 
1978 : 
10e des 6 jours dôAnvers (+ Peelman) 
Abandon aux 6 jours de Gand 
 
1980 : 
10e des 6 jours de Gand (+ M. Renier) 
 

Son palmarès sur route 
 
1965 : junior  
6 victoires 
1966 : junior  
4 victoires 
1967 : junior  
12 victoires 
 
1969 : amateur  
15 victoires 
1970 : amateur  
3 victoires 
  Champion de Belgique des clubs 
 

PROFESSIONNEL 
Passé pro en mai 1970 
 
1970 : HERTEKAMP-NOVY 

 
 

2 victoires  
  1e à Deerlijk  
          Champion de Flandre Occidenta le 
  1e à Wortegem  
  2e à Houthulst 
  3e à Gistel 
  5e à Kruishoutem 

11e du Tour du Nord-Ouest suisse 
13e du Championnat des Flandres 
18e de Bruxelles-Ingooigem 
21e de la Kustpijl 
28e de ñMandel-Lys-Escautñ 
 
1971 : Individuel puis MARS-FLANDRIA  
(mars) 
5 victoires  
  1e du GP de Momignies  
  1e à Gistel  
  1e à St Denijs  
  1e à De Pinte  
  1e à Herne 
  2e à Ninove 
  2e à Oostduinkerke 
  2e à Houthulst 
  3e à Wakken 
  3e à Koksijde 
  3e du crit®rium dôEine 
  4e du Circuit du Tournaisis 
  4e de la Flèche Halloise 
  4e du GP des Carrières à Lessines 
  5e à Poperinge 
  9e du ñTr¯fle ¨ 4 Feuillesñ ¨ Tournai 
10e du Circuit Escaut-Durme à Hamme 
11e du Circuit du Houtland à Torhout 
19e du GP de la Banque de Roulers 
21e du Circuit du Westhoek à La Panne 
22e du Circuit des Ardennes Flamandes  
22e du Circuit de la Vallée de la Lys  
23e du GP Flandria à Retie 
24e de Harelbeke-Anvers-Harelbeke  
27e du Circuit des XI Villes à Bruges 
28e des 4 JOURS DE DUNKERQUE 
28e du Championnat des Flandres 
35e du Circuit des 2 Flandres à Kuurne 
51e de PARIS-TOURS 
55e du DAUPHINE LIBERE 
  Champion de Belgique des clubs  

(SV Deerlijk) 
  Champion de Flandre Orientale des clubs  

(SV Deerlijk) 
 

 
 
1972 : FLANDRIA -BEAULIEU  
8 victoires  
  1e du Tour de la Flandre Occidentale  
  1e à Beveren/Leie  

  1e à Nederbrakel  
  1e à Sleidinge  
  1e à Geraardsbergen  
  1e à Jumet  
  2e du Circuit du S.O. de la Flandre 
  2e du GP de Momignies 
  2e à Ninove 
  2e à Heusden 
  3e de Bruxelles-Ingooigem 
  3e à Zottegem 
  3e à Kortemark 
  3e à Izegem 
  3e à Zwevegem 
  6e du Circuit de Flandre Centrale 
  7e du Circuit Polders-Campine 
  8e du Circuit du Port de Dunkerque 
10e du GP DES NATIONS clm 
12e du Circuit des 2 Flandres à Kuurne 
12e du GP dôIsbergues 
13e de Bruxelles-Meulebeke 
15e du Tour de lôOise 
 4e du prologue 
16e du GP Samyn à Fayt-le-Franc 
22e de ñA Travers la Belgiqueñ 
26e du HET VOLK 
27e du Tour de Luxembourg 
 1e de la 4 ème étape B (clm)  
 7e de la 2ème étape 
27e du Circuit de la Vallée de la Lys  
33e du Circuit des XI Villes 
49e de PARIS-TOURS 
73e de MILAN-SAN REMO 
Abandon aux 4 JOURS DE DUNKERQUE 
 1e de la 3 ème étape B (clm)  
 

 
 
1973 : NOVY 
10 victoires  
  1e de la Flèche Halloise  
  1e à Bredene  
  1e à Vilvorde  
  1e à Geraardsbergen  
  1e à Ninove  
  1e à Koksijde  
  1e à Westouter  
  1e à Maria-Aalter  
  1e du prologue du Tour de lôOise 
 1e de la 2 ème étape B  
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  2e du Circuit du Brabant Central 
  2e du Tour de Flandre Occidentale 
  2e à Bellegem 
  2e à Renaix 
  2e à La Panne 
  2e ¨ St Martenôs Lierde 
  2e à Izenberge 
  2e du GP de Clôture à Putte-Kapellen 
  3e du GP de Denain 
  3e à Kruishoutem 
  3e à Gistel 
  3e du GP des Carrières à Lessines 
  3e à Zwevegem 
  3e à Westende 
  4e de Bruxelles-Meulebeke 
  4e à Nokere 
  4e à Sleidinge 
  4e à Koekelare 
  4e à Eeklo 
  4e du crit®rium dôErnegem 
  5e du ñTr¯fle ¨ 4 Feuillesñ ¨ Tournai 
  5e à Fayt-le-Franc 
  5e du critérium de La Panne 
  5e du crit®rium dôOostduinkerke 
  5e du crit®rium dôOostrozebeke 
  6e du Circuit du S.O. de la Flandre 
  6e du GP de la Banque de Roulers 
  6e du Circuit des 3 Provines 
  7e de Harelbeke-Anvers-Harelbeke 
  7e du GP DES NATIONS clm 
  8e de ñA Travers la Belgiqueñ 
  8e du GP du Printemps à Hannut 
12e du Circuit du Brabant Occidental 
23e du Tour de Belgique 
 5e de la 5ème étape B (clm) 
30e de GAND-WEVELGEM 
33e du HENNINGER TURM 
56ea de PARIS-BRUXELLES 
 
1974 : MIC-LUDO 

 
 
7 victoires  
  1e du Circuit des Frontières  
  1e de Renaix -Tournai -Renaix  
  1e à Zomerg em 
  1e à Geraardsbergen  
  1e à Zele 
  1e à Kortemark   

  2e du GP DES NATIONS clm 
  2e du Tour de Flandre Occidentale 
  2e du GP Cerami 
  2e à Laarne 
  2e à Maria Aalter 
  3e du ñTr¯fle ¨ 4 Feuillesñ ¨ Tournai 
  3e à La Panne 
  3e du GP de St Maria Oudenhove 
  3e à Adinkerke 
  4e de Bruxelles-Meulebeke 
  4e de ñA Travers la Belgiqueñ 
  4e du Circuit du Brabant Occidental 
  5e du Tour de la Flandre Orientale 
  5e de la Flèche Halloise 
  6e de Bruxelles-Ingooigem 
  7e du Championnat de Belgique 
  9e du Tour de Belgique 
 1e de la 1 ère étape 
 3e de la 5ème étape B (clm) 
 4e du prologue (+ Van Springel) 
10e du Circuit des Ardennes Flamandes 
12e du GP de lôE3 ¨ Harelbeke 
15e du Circuit de Flandre Centrale 
19e du GP du 1° Mai à Hoboken 
19e du Circuit de la Vallée de la Lys 
25e du GP de la Banque de Roulers 
37ea de PARIS-BRUXELLES 
40e de GAND-WEVELGEM 
41e du TOUR DES FLANDRES 
93e du TOUR DE FRANCE 
 4e de la 21ème étape B (clm) 
 5e du prologue (clm) 
 6e de la 8ème étape B 
 6e de la 14ème étape 
 6e de la 19ème étape B (clm) 
 6e de la 20ème étape 
 6e de la 21ème étape A 
 7e de la 6ème étape A 
 
1975 : SPLENDOR-PRESUTTI-NOTARI 
puis CARLOS (mi-mars) 
10 victoires  
  1e du ñTr¯fle ¨ 4 Feuillesñ ¨ Tournai 
  1e du Circuit du Tournaisis  
  1e du Circuit des 3 Provinces  
  1e du Circuit du Brabant Occidental  
  1e à Knokke  
  1e à Bellegem  
  1e à Aartrijke  
  1e à Westroebeke  
  1e à Bazel  
  1e à Gijzegem  
  2e de ñMandel-Lys-Escautñ 
  2e à Harelbeke 
  2e à Olsene 
  2e à Buggenhout 
  2e à Houthulst 
  3e de Bruxelles-Ingooigem 
  3e à St Gillis Waas 
  3e à Wetteren 
  4e du Circuit de la Vallée de la Lys 
  5e du GP de lôE5 ¨ Heverlee 
  7e du GP DES NATIONS clm 
  8e du GP du 1° Mai à Hoboken 
  8e du Tour de Flandre Orientale 
  9e du Circuit des Frontières 
  9e du Circuit des Régions Fruitières 
11e du Circuit du Brabant Occidental 
18e de Renaix-Tournai-Renaix 
19e de la Flèche Halloise 
23e de la Flèche Rebecquoise 
33ea du Championnat de Belgique 
39e du HET VOLK 
41e du Tour de Sardaigne 

 
1976 : CARLOS  
8 victoires  
  1e du ñTr¯fle ¨ 4 Feuillesñ ¨ Tournai 
  1e du GP Samyn à Fayt -le-Franc  
  1e du Circuit du Brabant Occidental  
  1e à Temse 
  1e à de Pinte  
  1e à Wervik  
  1e à Haaltert  
  1e à Houthulst  
  2e à Beveren /Leie 
  2e à Zele 
  2e à Heist-op-den-Berg 
  3e à Boezinge 
  3e à Deerlijk 
  3e à Herne 
  5e du Circuit des 2 Flandres à Kuurne 
  5e du Circuit des 3 Provinces 
  6e du GP de Villance 
  7e du Circuit des Ardennes Flamandes 
  8e de la Flèche Halloise 
12e du TOUR DES FLANDRES 
13e de Bruxelles-Ingooigem 
13e de ñA Travers la Belgiqueñ 
13e du GP de lôE5 ¨ Heverlee 
19e de GAND-WEVELGEM 
20e du GOP de Wallonie 
23e du Circuit du Tournaisis 
25e du HET VOLK 
27e du Circuit de Flandre Centrale 
 
 
1977 : CARLOS-GIPPIEME 
6 victoires  
  1e du Circuit du Tournaisis  
  1e à Beveren  
  1e à Gijzegem  
  1e du GP des Carrières à Lessines  
  1e à Zwalm  
  2e à Adinkerke 
  3e à Niel 
  3e à Wattrelos (F) clm 
  3e à Boekhout 
  4e du Circuit du Brabant Occidental 
  5e du GP Samyn à Fayt-le-Franc 
  5e du GP de St Amands 
  5e à Neeroeteren 
  6e des 3 Jours de La Panne 
  1e de la 3 ème étape B clm  
 5e de la 2ème étape 
  6e du GP dôIsbergues 
  9e de Bruxelles-Meulebeke 
  9e du ñTr¯fle ¨ 4 Feuillesñ ¨ Tournai 
10e du Circuit des Ardennes Flamandes 
12e du GP de lôE3 
13e du GP DES NATIONS clm 
16e du Circuit du Waasland 
19e du Tour dôIndre-et-Loire 
 2e du prologue (clm) 
 3e de la 2ème étape A 
20e de Bruxelles-Ingooigem 
41e de PARIS-ROUBAIX 
Abandon au CHAMPIONNAT DU MONDE 
 
1978 : CARLOS-GALLI  
6 victoires  
  1e de Bruxelles -Ingooigem  
  1e de la 1 e étape de Mandel -Lys -Escaut  
  1e à Soignies  
  1e à St Kwintens -Lennik  
  1e à Haasdonk  
  2e à Teralfene 
  2e à Beringen 
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  3e à Neeroeteren 
  3e à Koekelare 
  4e du Circuit Polders-Campine 
  6e du GP Castrocaro à Forli clm 
  6e de la Flèche Halloise 
  7e de ñA Travers la Belgiqueñ 
  8e du Circuit des Frontières 
10e du Circuit du Brabant Occidental 
10e du Tour de Flandre Oriental 
10e du Circuit des Régions Frontières 
13e des 3 Jours de La Panne 
 1e de la 1 ère étape 
17e de Milan-Turin 
26ea de MILAN-SAN REMO 
29e de GAND-WEVELGEM 
31e de PARIS-ROUBAIX 
 

 
 
1979 : CARLOS 
2 victoires  
  1e du GP du 1° Mai à Hoboken  
  1e à Haasdonk  
  Champion de Flandre Occidentale  
  2e à Lommel 
  2e à Velaine s/Sambre 
  3e à Ninove 
  3e à Schoonaarde 
  3e à Zwevegem 
  3e à Aalter 
  4e du Tour du Nord-Ouest suisse 
  7e du Tour dôIndre-et-Loire 
 5e de la 1ère étape 
  9e du Circuit du Tournaisis 
  9e du GP de Denain 
10e du GP de lôE3 ¨ Harelbeke 
16e de ñA Travers la Belgiqueñ 
17e de Bruxelles-Ingooigem 
19e du GP de Purnode 
20e du Circuit du Brabant Occidental 
28e du Circuit du Hageland à Betekom 
34e du TOUR DES FLANDRES 
36e de PARIS-ROUBAIX 
43e de GAND-WEVELGEM 
63e des 3 Jours de La Panne 
 5e de la 3ème étape 
112e de TIRRENO-ADRIATICO 
Abandon 4e étape du GIRO 

Abandon au Tour dôAllemagne 
 
 
 
1980 : FANGIO-CAMPAGNOLO  

 
5 victoires  
  1e du GP de Furnaux  
  1e à Zwijnaarde  
  1e à Gullegem  
  1e à Deerlijk  
  1e à Haasdonk  
  2e à Berlare 
  3e à Aartrijke 
  4e du Circuit du Brabant Occidental 
  4e du GP dôAndelfingen (CH) clm 
  5e à Embrach (CH) 
  5e à Overmere 
  9e du Circuit des 3 Provinces 
11e de la Flèche Picarde 
12e de ñA Travers la Belgiqueñ 
12e du Circuit du Maasland à Kotem 
13e de BORDEAUX-PARIS 
14e du Tour du Nord-Ouest suisse 
27e du Circuit du Waasland 
29e du Tour du Kaistenberg (CH) 
31e de Bruxelles-Ingooigem 
 
1981 : XAGIL  
4 victoires  
  1e à Overmere  
  1e à Torhout  
  1e à Temse 
  1e à Proven  
  2e à Ottignies 
  2e à Moorslede 
  2e du GP des Carrières à Lessines 
  3e à Essen 
  3e du GP de Denain 
12e du Circuit du Tournaisis 
13e du Circuit Mandel-Lys-Escaut 
15e de la Flèche Halloise 
16e du Circuit des 3 Provinces 
17e du Championnat de Belgique 
18e du GP du 1° Mai à Hoboken 
21e du Circuit des Frontières 
23e du GP du Printemps à Hannut 
25e du Circuit Escaut-Durme 
27e de Harelbeke-Poperinge-Harelbeke 
30e du GP de lôE5 ¨ Heverlee 

 

 
 
1982 : XAGIL  
2 victoires  
  1e du Circuit des Régions Linières  
  1e à Koersel  
  2e du Circuit des 3 Provinces 
  2e du GP du 1° Mai à Hoboken 
  6e de Bruxelles-Ingooigem 
13e de Harelbeke-Poperinge-Harelbeke 
13e du Circuit du Haut-Pays à Fayt 
16e du Circuit du Tournaisis 
22e du GP de Fexhe-le-Haut Clocher 
28e du GP de Clôture à Putte-Kapellen 
30e du GP de Bruxelles 
64ea du Championnat de Belgique 
 
1983 : LUSTRERIE MARK-CONSTANTIA 

 
 
2 victoires  
  1e à Temse 
  1e à Vichte  
  2e à Renaix 
  3e à Erembodegem 
  3e à Zele 
13e du Circuit des Frontières 
14e de ñA Travers le Pajottenlandñ 



COUPS DE PEDALES 235 (82) 
18 

15e du GP du 1° Mai à Hoboken 
15e du GP de lôE5 ¨ Heverlee 
15e à Fontenay-sous-Bois (F) 
16e du Circuit du Brabant Occidental 
17e de Harelbeke-Poperinge-Harelbeke 
18e de Bruxelles-Ingooigem 
26e de la Kustpijl 
38e du Championnat de Belgique 
40e de lôUS Championship 
 
1984 : VERZEKERINGEN CONSTANTIA  
  2e à Ottignies 
  2e à Westrozebeke 
  3e de Bruxelles-Ingooigem 
  3e à Herne 
  4e à Houthulst 
  5e du GP du 1° Mai à Hoboken 
  5e à Geetbets 
  5e à Aartrijke 
10e du Circuit du Brabant Occidental 
11e du Circuit des Régions Linières 
20e du Tour du Danemark 
20e du Circuit du Hageland à Betekom 
21e du Tour de Flandre Orientale 
22e du GP de Clôture à Putte-Kapellen 
77e du Championnat de Belgique 

 

 

 

 

 
Dirk sur la plus haute marche du Championnat du Monde de la poursuite à Varese (1971) entouré de Charly Grosskost et de Hugh 

Porter 
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Herman VRANCKEN 

 
 

 
 
Né le 28 avril 1944 ¨ Zolder, lôancien 
professionnel limbourgeois Herman 
Vrancken est décédé le 29 mai dernier à la 
clinique St Franciscus dôHeusden-Zolder 
des suites dôune maladie. Après une belle 
carrière chez les jeunes, il passe 
indépendant le 12 août 1964, avant de 
rejoindre les rangs des pros le 10 février 
1966, à la suite de la suppression de la 
catégorie « rose ». Il y va remporter une 
course en 1964 et six lôann®e suivante. 
Herman va échouer de peu derrière Noël 
Van Clooster au Championnat de Belgique, 
à Flobecq. Au contact des pros, toujours 
comme ind®, il va sôillustrer au Tour du 
Portugal où il va remporter 3 étapes et 
terminer 3ème du GPM. 
Chez les professionnels Herman, avec sa 
pointe de vitesse, va remporter 7 succès, 
nationales et le GP de Denain. Dès sa 
première saison ¨ lô®chelon sup®rieur, il 
participe, sous le maillot Mann-Grundig, à 
son unique Tour de France quôil termine ¨ la 
67ème place.  
En 1969, pour la première fois, Herman 
nôenl¯ve aucun bouquet de vainqueur et 
lôann®e suivante, apr¯s un d®but de saison 
moyen, il met un terme à sa carrière cycliste 
au mois de mai. 
 

Son palmarès 
 

AMATEUR 
 
1963 : Sport & Steun  
12 victoires 
  1e de Namur-Arsimont 
  1e du Tour de Berlin 
  1e de 2 étapes du Tour de Namur 
  2e du Triptyque Ardennais 
 1e de la 3ème étape A 

22e du Championnat de Belgique 
1964 : Sport & Steun  
8 victoires 
  Champion du Limbourg des clubs 
  2e de Liège-Stoumont 
  4e du Championnat du Limbourg 
  9e du Tour de Belgique 
 2e de la 7ème étape 
 

INDEPENDANT 
Passé indé le 12 août 
 
1964 : FLANDRIA -ROMEO 
  1e à Tessenderlo  
  2e à Olsene 
  5e à Lokeren 
Avec les pros : 
  3e à Lanaken 
  4e à Geetbets 
  4e à Erpe 
35ea du Tour de Picardie 
81e de la Coupe Sels 
 

 
 
1965 : FLANDRIA -ROMEO 
  1e à Konings hooikt  
  1e à Merdorp  
  1e à Harelbeke  
  1e à Schakkebroek  
 Champion du Limbourg  
  1e à Marke-Kerkem  
  1e à St Denijs -Helkijn  
  2e du Championnat de Belgique 
  2e du Championnat du Hainaut à Celles 
  2e de la Flèche Halloise 
  2e à Lovendegem 
  3e du TOUR DES FLANDRES 
  3e à Sint Genesius-Rode 
  5e à Tielrode 
  6e du Tour du Limbourg 
  9e du GP du Printemps à Hannut 
45e de la Ronde des Flandres Françaises 
 2e de la 3ème étape B 
Avec les pros : 
3 victoires  
  2e à Tirlemont 
  4e à, Opgrimbie 
  4e à Donk 

  4e du GP de Clôture à Putte-Kapellen 
21e du Tour du Portugal 
 1e de la 8 ème étape 
 1e de la 10 ème étape 
 1e de la 14 ème étape 
 3e de la 13ème étape 
 3e de la 17ème étape 
 4e de la 5ème étape B 
 5e de la 11ème étape 
 9e de la 12ème étape 
 2ea par points 
 3e du GPM 
34e des 4 JOURS DE DUNKERQUE 
 

PROFESSIONNEL 
 
1966 : MANN-GRUNDIG 
2 victoires  
  1e du GP de Denain  
  1e à Koersel  
  Champion du Limbourg des clubs  

(Sport & Steun) 
  2e du Het volk (individuels) 

 
2ème derrière un autre Limbourgeois, Jan 

Boonen, à Gand 
  
  3e à Donk 
  3e à Arendonk 
  4e à Opitter 
  5e du Tour du Limbourg 
  5e du crit®rium dôAuvelais 
  5e du critérium de Hal 
  8e de Hoeilaart-Diest-Hoeilaart 
12e de Bruxelles-Verviers 
14e du HENNINGER TURM 
17e du Tour du Brabant 
25e du GP dôOrchies 
26e du Circuit du Limbourg 
30e de Milan-Turin 
32e de Goyer-Ougrée 
33e de PARIS-BRUXELLES 
37e du Championnat de Belgique 
38e du Circuit de Hesbaye à Walshoutem 
39e du DAUPHINE LIBERE 
 9e de la 2ème étape 
 9e de la 7ème étape A 
39e du Circuit des Régions Fruitières à Alken 
65e du TOUR DE FRANCE 
 7e de la 4ème étape 
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 8e de la 6ème étape 
 9e de la 22ème étape A 

 
 
1967 : FLANDRIA -DE CLERCK 
3 victoires  
  1e à Stal -Koersel  
  1e à St Kwintens -Lennik  
  1e à Borgloon  
  Champion du Limbourg des clubs  

(Sport & Steun) 
  2e du GP dôArgovie ¨ Gippingen 
  2e du GP de Pamel 
  2e à Beringen 
  3e de la Flèche Hesbignonne 
  3e à Brasschaat 
  4e de Harelbeke-Poperinge-Harelbeke 
  4e du Circuit du Hageland à Betekom 
  4e du Championnat de Belgique des clubs  
 (Sport & Steun) 
  5e à Kontich 
  6e du Circuit du Tournaisis 
11e du GP de Fourmies 
12e de la Flèche des Polders 
15e des 2 Jours de Bertrix 
16e des 4 JOURS DE DUNKERQUE 
 2e de la 1ère étape 
 2e de la 3ème étape 
19e du Championnat de Belgique 
21e du GP Salvarani à Uccle 
32e de Bruxelles-Verviers 
38e du GP Flandria 
39e de la Ronde dôAuvergne 
77e de PARIS-TOURS 
Abandon 6e étape de PARIS-NICE 
Hors des délais 3e ét ; du TOUR DE SUISSE 
 
1968 : FLANDRIA -DE CLERCK 
3 victoires  
  1e du GP du Printemps à Hannut  
  1e à Nieuwerkerken  
  1e du critérium de Tongres  
  Champion du Limbourg des clubs  

(Sport & Steun) 
  3e à Strombeek-Bever 
  3e à Lommel 
  3e de la Course du Raisin à Overijse 
  5e du Championnat de Belgique des clubs  
 (Sport & Steun) 
  7e de la Flèche Hesbignonne  
  7ea du Tour de lôOise 
 4e de la 1ère étape 

 6e de la 2ème étape A 
  8e de Rotheux-Aix-Rotheux 
  9e du Tour du Condroz à Nandrin 
  9e du Circuit du Maasland à Kotem 
15e du Circuit du Limbourg 
16e du Circuit de la Belgique Centrale 
25e du Circuit Polders-Campine 
29e du Tour de Flandre Occidentale 
30e du Circuit du Hageland à Betekom 
31e du TOUR DE SUISSE 
 2e de la 4ème étape 
35e du TOUR DE ROMANDIE 
 9e de la 1ère étape 
51e du Circuit des 4 Cantons 
 
1969 : GOLDOR-HERTEKAMP 
  Champion du Limbourg des clubs  

(Sport & Steun) 
  3e à Helchteren 
  3e à Erembodegem 
  4e à Borgerhout 
13e du Circuit du Maasland à Kotem 
15e de la Flèche des Polders 
16e du Tour de Wallonie 
21e du Circuit des Régions Fruitières à Alken 
28e du Circuit du Hageland à Betekom 
46e de la FLECHE WALLONNE 
56e du Tour de Belgique 
Hors des délais 12e étape de la VUELTA 
 
1970 : HERTEKAMP -MAGNIFLEX 
21e de Bruxelles-Merchtem 
23e du Tour de Wallonie à Ougrée 
Abandon 3e étape du Tour de Majorque 
 
 

 
Dino BRUNI 

 
 

 
 
Beaucoup de spécialistes prétendaient que 
si Dino Bruni était passé professionnel plus 
tôt, ¨ lô©ge de 22 ans, il aurait pu connaitre 
une carrière bien meilleure. Dino possédait 
la classe. Malheureusement pour lui, alors 
quôil ®tait arriv® au sommet de sa condition, 

il était toujours amateur. A cause des 
dirigeants de sa fédération qui le choyaient 
pour les championnats du monde et les Jeux 
Olympiques, il est passé à côté de la montre 
en or. Chez les professionnels il enleva plus 
de 20 victoires dont, entre autres, deux 
étapes du Tour de France de 1959, la 4ème 
étape Roubaix-Rouen en battant Michel Van 
Aerde et la 16ème étape Clermont-Ferrand-
St Etienne devant Rolf Graf et Eddy Pauwels 
et une en 1962, la 21ème étape Lyon-Nevers 
Joseph Groussard et Jean Graczyk. 
Il a porté le maillot rose au Giro 1960 après 
avoir remporté la 1ère étape Rome-Naples 
devant Arrigo Padovan et Gilbert Desmet. 
Dino était né le 13 avril 1932 à 
Portomaggiore, en Emilie-Romagne. Il est 
d®c®d® ¨ lô©ge de 94 ans, le 9 juillet dernier 
à Argenta. 
 

Son palmarès 
 

AMATEUR 
 
1950 : Allievi  
23 victoires 
  Champion dôItalie 
 
De 1952 à 1956 : 40 victoires 
1952 : Pedale Carpigiano  
  5e aux JEUX OLYMPIQUES 
 2e par équipes 
  5e du Championnat dôItalie 
  8ea du CHAMPIONNAT DU MONDE 
1955 : Pedale Carpigiano  
  1e de Milan-Rapello 
  3e du CHAMPIONNAT DU MONDE 
1956 : Pedale Carpigiano  
  3e du GP de la Libération 
  5e du GP de Busto-Arsizio (avec les pros) 
28e aux JEUX OLYMPIQUES 
 4e par équipes 
38e du CHAMPIONNAT DU MONDE 
Abandon à la COURSE DE LA PAIX 
 1e de la 1ère étape 
 1e de la 3ème étape 
 

PROFESSIONNEL 
 
1957 : BIANCHI 
12 victoires  
  1e du GP de Côme  
  1e à Vezzola 
  2e à Cotignola 
  3e du Trofeo Matteotti à Pescara 
  4e du GP de Marina di Massa 
  4e du Trofeo de lôUVI 
  5e du GP de Prato 
  5e du Tour dôEmilie 
  6e du Tour de Vénétie 
  6e à Parme 
  7e du Trofeo Baracchi (+ Ronchini) 
  9e du TOUR DE LOMBARDIE 
10e de MILAN-SAN REMO 
10e du GP Lori à Pontedera 
13ea de la Coppa Bernocchi 
37e des 3 Vallées Varésines 
48e du Tour des Apennins 
50e de PARIS-ROUBAIX 
51ea du Chpt dôItalie des Ind®s 
55e du Tour du Piémont 
74ea du Championnat dôItalie 
Abandon 7e étape du GIRO 
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1958 : BIANCHI 
6 victoires  
  1e à Carpi  
  1e de la 4 e étape du Tour des 2 Mers  
 3e de la 5ème étape 
  2e à Cotignola 
  3e à Imola 
  4e du Tour de Toscane 
  5e à Omegna 
  9e du GP de Pistoia 
10e du GP Asborno à Rho 
10ea de MILAN-SAN REMO 
13e du Tour des Apennins 
15ea de Milan-Turin 
19e du Tour du Sud-Est Espagnol 
 1e de la 8 ème étape 
 1e de la 9 ème étape 
 1e de la 11 ème étape 
 1e de la 12 ème étape B  
 2e de la 2ème étape 
 3e de la 4ème étape 
 3e de la 12ème étape A 
 4e de la 6ème étape 
20e de Milan-Mantoue 
23e du Tour de Sardaigne 
 8e de la 3ème étape 
30e du Tour de Romagne 
31e de PARIS-ROUBAIX 
34e du Tour de Calabre 
 

 
 
1959 : IGNIS 
7 victoires  
  1e des 3 Vallées Varésines  
  1e du GP de Pontremoli  
  1e à Chalon s/Saône (F)  
  1e à Aix -les-Thermes (F)  
  1e à Gonzaga  
  2e du GP de Ponzano Magra 
  2e du GP Longines (clm par équipes) 
  3e du crit. de Charleroi (B) 
  4e du Bol dôOr de Monédières 
  4ea du crit. de Wavre (B) 
  5e du crit. de Knokke (B) 
  6e du Tour dôEmilie 
  7e du TOUR DE LOMBARDIE 
14e du Tour de Vénétie 
16ea de Milan-Mantoue 

21ea du Tour du Piémont 
29e du GP de Prato 
31e du CHAMPIONNAT DU MONDE 
35ea de MILAN-SAN REMO 
54ea de la Coppa Bernocchi 
64e du TOUR DE FRANCE 
 1e de la 4 ème étape 
 1e de la 16 ème étape 
 3e de la 22ème étape 
Abandon à la VUELTA 
 4e de la 8ème étape 
 
1960 : IGNIS 
6 victoires  
  1e du GP Titano  à San Marino  
  1e à Alessandria  
  1e à Rovigo  
  5e du Trofeo Fenaroli 
  7e de Sassari-Cagliari 
  8e de la Coppa Bernocchi 
10e du Tour du Piémont 
11e du Tour dôEmilie 
13e du GP de Prato 
14ea du Tour de Romagne 
20e du Tour de Campanie 
21e du Tour de Champagne 
 1e de la 5 ème étape 
 2e de la 4ème étape 
 3e de la 3ème étape 
25e du Tour de Sardaigne 
33e du Tour de Vénétie 
36e du Tour de Calabre 
39e du Championnat dôItalie 
47e de PARIS-TOURS 
59e de Milan-Turin 
71e du TOUR DE LOMBARDIE 
72e du TOUR DE FRANCE 
 2e de la 21ème étape 
 3e de la 7ème étape 
 3e de la 20ème étape 
 4e de la 18ème étape 
 5e de la 12ème étape 
 7e de la 6ème étape 
91e du GIRO 
 1e de la 1 ère étape 
 1e de la 17 ème étape 
 

 
 

 
1961 : IGNIS 
3 victoires  
  1e du Tour de Calabre  
  1e de la Coppa Sabatini  
  1e à Castelmassa  
  2e de Milan-Vignola 
  2e du GP de Mirandola 
  2e du GP Fidès à San Daniele Po 
  2e à Brescia 
  2e à Rovigo 
  3e du Trofeo Fenaroli 
  4e de MILAN-SAN REMO 
  5e du Tour du Piémont 
  5e du Tour des Apennins 
  6e de Milan-Turin 
  8e du Tour de Toscane 
  9e du GP Faema à Chignolo Po 
10e du Championnat dôItalie 
11e du Tour dôEmilie 
13e des 3 Vallées Varésines 
13e du Tour du Latium 
16e du Tour de Romagne 
16e du Trofeo Matteotti 
17e du GP dôAntibes 
19e de la Coppa Agostoni 
24e du GP de Querrata 
25e du Trofeo Cougnet 
36e du Tour de Sardaigne 
42e du Tour de Campanie 
65e du GIRO 
 3e de la 21ème étape 
 5e de la 1ère étape 
 6e de la 6ème étape 
Abandon 5e étape des 4 JOURS DE DUN-
KERQUE 
 
1962 : GAZZOLA  

 
 
4 victoires  
  1e à Arras (F)  
  1e à ND de Briançon (F)  
  3e de Milan-Turin 
  3e de la Roue dôOr (F) 
  3e à Cotignola 
  8ea du CHMPIONNAT DE ZURICH 
11e du GP de Mirandola 
12e de Sassari-Cagliari 



COUPS DE PEDALES 235 (82) 
22 

 
12e des 3 Vallées Varésines 
13e de MILAN-SAN REMO 
21e du TOUR DE SUISSE 
 1e de la 1 ère étape 
 3e de la 2ème étape 
2e de la Coppa Sabatini 
47e de PARIS-ROUBAIX 
90e du TOUR DE FRANCE 
 1e de la 21 ème étape 
 2e de la 4ème étape 
 5e de la 8ème étape A 
62ea du Trofeo Cougnet 
64e de Milan-Mantoue 
Abandon au GIRO 
 2e de la 10ème étape 
 8e de la 12ème étape 
Abandon au Tour de Sardaigne 
 2e de la 2ème étape 
 
1963 : GAZZOLA  
1 victoire  
  1e de la Coppa Sabatini  
  2e à Cotignola 
  3e du GP Cemab à Mirandola 
  3e du GP de Prato 
  6e de Milan-Vignola 
  8ea du CHAMPIONNAT DE ZURICH 
12e du Championnat dôItalie 
15e du GP de Faenza 

 
17e du Trofeo Cougnet 
23e du Trofeo Matteotti 
38e du Tour de Calabre 
40e du GP de Meda 
47e de la Coppa Bernocchi 
54e du Tour de Campanie 
82e du GIRO 
 2e de la 15ème étape 
 3e de la 21ème zétape 
 4e de la 14ème étape 
 8e de la 6ème étape 
 
1964 : GAZZOLA  
  3e du GP de Corsico 
  7e du St Vincent-Meda 
  8e du Trofeo Cougnet 
  9e du GP Molteni 
24e du Tour des Apennins 
28e de Milan-Vignola 
35e du Tour du Latium 
69ea de Milan-Turin 
97e du GIRO 
 10e de la 11ème étape 
Abandon 6e étape du Tour de Sardaigne 
 2e de la 4ème étape 
 6e de la 5ème étape B 
 
 
 

 

 
Costantino CONTI 

 
 

 
 
Costantino Conti, qui vient de décéder ce 10 
juin à Nibbiono (Côme), où il était né le 26 
septembre 1945, a marqué le peloton 
professionnel italien dans les années 70. Il a 
®t® lôun des coureurs les plus prometteurs 
de sa génération, évoluant de 1969 à 1978 
au sein dô®quipes prestigieuses telles que 
Faema, Scic, Ferretti, Zonca, Furzi FT, 
Magniflex et Gis Gelati. En tant quôamateur, 
il avait brillé en 1967 en remportant deux 
m®dailles dôor lors des Jeux Méditerranéens 
¨ Tunis, ainsi quôune 2ème place au Tour de 
lôAvenir. En 1969, il passe professionnel 
comme équipier du légendaire Eddy 
Merckx, chez Faema. Dôembl®e ñTinoñ 
remporte le Giro delle Marche. Pendant 4 
ans, il est surtout un excellent ñdomestiqueñ, 
terminant, malgré tout, aux places 
dôhonneur dans les semi-classiques 
italiennes.  
Prenant enfin confiance en ses moyens, en 
1973, il réussit trois saisons exceptionnelles, 
faisant jeu égal avec les meilleurs routiers 
transalpins. Constantino finit, entre autres, 
4e du Giro, 3e du Tour de Lombardie et 5e du 
Tour de Suisse en 1974, 4e de Milan-San 
Remo et 3e du Championnat dôItalie en 1975 
et surtout médaille de bronze au 
Championnat du monde de 1976, derrière 
Freddy Maertens et Franceco Moser. Ses 
deux dernières saisons furent moins bonnes 
et il d®cida dôarr°ter la comp®tition en mars 
1978, mettant fin à une belle carrière. Après 
celle-ci il sôest lanc® dans la confection de 
vêtements cyclistes « Ticino ». 
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Son palmarès 
 

AMATEUR 
 
1966 : 
  1e de Turin-Valtourmanche 
1967 : 
  1e aux Jeux Méditerranéens (en ligne) 
  1e des 100 km clm des Jeux 
 Méditerranéens  
  1e à Cassano Magnago 
  1e à Castelsangiovanni 
  1e à San Colombano al Lambro 
  1e à Villa Alme 
  2e du TOUR DE LôAVENIR 
 1e de la 1ère étape A 
 4e de la 9ème étape 
 3e du GPM 
  2e de Milan-Tortona 
12e au CHAMPIONNAT DU MONDE 
 
1968 : 
  1e à San Colombano al Lambro 
  1e à Vaprio 
  1e de la 5e étape B du Tour du Val dôAoste 
 2e de la 1ère étape 
  3e à Oggiona 
  2e à Carugo 
  3e du Trofeo Caduti Medesi à Milan 
  3e à Valle san Nicolao 
  4e du Championnat dôItalie 
  4e du GP de la Libération à Rome 
  6e du GP INMJ (Mex) 
  9e du CHAMPIONNAT DôItalie 
Abandon aux JEUX OLYMPIQUES 
 

PROFESSIONNEL 
 
1969 : FAEMA  

 
 
1 victoire  
  1e du Tour des Marches  
  4e de la Cronostaffetta 
 2e de la,3ème épreuve 
11e du Tour de Toscane 
14e du Tour de Romagne 
14ea du Trofeo de Laigueglia 
15e du Trofeo della Versilla à Camaiore 

20e du Tour du Levant 
20e de la Coppa Agostoni 
40e de la Coppa Bernocchi 
71e de la Semaine Catalane 
Non partant 17e étape du GIRO 
 2e de la 9ème étape 
 9e de la 6ème étape 
Abandon 4e étape du Tour de Majorque 
 
1970 : SCIC 
  2e de la Coppa Agostoni 
  3e du GP de Monaco 
  3e du Trofeo Matteotti 
  4e de la Coppa Sabatini 
  6e du Tour de Campanie 
  8e du Tour de Calabre 
12e de Milan-Turin 
17e du TOUR DE LOMBARDIE 
18ea de Milan-Vignola 
20e du Tour du Piémont 
24e du Tour de lôOmbrie 
31e du Trofeo de Laigueglia 
36e de TIRRENO-ADRIATICO 
38e du TOUR DE SUISSE 
 3e du GPM 
54e de la Coppa Bernocchi 
68e du Tour de Romagne 
Abandon 11e ét. B du TOUR DE FRANCE 
 
1971 : SCIC 
  2e des 3 Vallées Varésines 
  9e de la Coppa Agostoni 
11e de Liège-Tongrinne 
11e du Tour de Romagne 
13e du Tour du Piémont 
15e de Milan-Turin 
15e de Milan-Vignola 
18e du Tour de Calabre 
29e du GP de Camaiore 
33e du Tour des 3 Provinces à Camucia 
41e du Tour de Campanie 
44e du GP Cemab à Mirandola 
46e du Tour de lôOmbrie 
50e du Trofeo de Laigueglia 
54e du GP de Montelupo 
Abandon 11e étape du TOUR DE FRANCE 
Abandon 5e ét. de TIRRENO-ADRIATICO 
 
1972 : FERRETTI 

 

 
1 victoire  
  1e du GP de Prato  
  6e du Tour de Vénétie 
  8e du Tour de lôOmbrie 
14e du Tour de Campanie 
14e du Tour du Piémont 
18e du GP Mendrisio (CH) 
23e du GP de Vigevano 
49e du GP Cemab à Mirandola 
50e des 3 Vallées Varésines 
59e de la Coppa Agostoni 
68e de la Coppa Bernocchi 
92e de TIRRENO-ADRIATICO 
  9e du Chpt dôItalie de cyclo-cross 
22e du CHPT DU MONDE de cyclo-cross 
 
1973 : ZONCA 
  4e de la Coppa Placci  
  5e à Maggiore 
  6e du Championnat dôItalie 
  7e du GP de Camaiore 
11e du GP de Beausoleil (F) 
11e du Tour de Toscane 
12e du GP de Cuneo 
17e du Tour du Piémont 
30ea de Milan-Turin 
34e du Tour de Romagne 
46e de PARIS-NICE 
49e de Milan-Vignola 
52e du GIRO 
56e du Tour des Marches 
65e du Trofeo de Laigueglia 
75e de MILAN-SAN REMO 
 
1974 : ZONCA 
2 victoires  
  1e des 3 Vallées Varésines  
  1e à Valdengo  
  2e du Tour du Piémont 
  2e du Tour de Vénétie 
  2e du GP de Prato 
  2e de la course de côte Monte Campione 
  2e à Colbordolo 
  3e du TOUR DE LOMBARDIE 
  3e du Tour dôEmilie 
  3e du GP de Belmonte-Piceno 
  3e à Roccastrada 
  4e du GIRO 
 3e de la 11ème étape A 
 3e de la 20ème étape 
 4e de la 18ème étape 
 5e de la 16ème étape 
 5e de la 21ème étape 
 6e de la 3ème étape 
 8e de la 14ème étape 
 8e de la 17ème étape 
  5e du TOUR DE SUISSE 
 2e de la 2ème étape 
 2e de la 5ème étape 
 3e de la 3ème étape A 
 6e de la 6ème étape 
 3e du GPM 
  5e du GP de Montelupo 
  6e du Tour des Apennins 
  7e de la Coppa Placci 
  7e de A Travers Lausanne 
 2e en ligne 
 8e du clm 
10e du GP de Lugano (clm) 
13e du Tour des Pouilles 
16e du Championnat dôItalie 
19e du Tour de Calabre 
21e du Tour de Campanie 
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28ea du Tour de Sicile 
32e de la Coppa Agostoni 
34e du Tour des Marches 
39e du Tour de lôOmbrie 
42e du Trofeo Matteotti 
44e de la Coppa Bernocchi 
54e du GP Cemab à Mirandola 
80e de Milan-Turin 
Abandon au CHAMPIONNAT DU MONDE 
  4e du Silvestro dôOro 
 
1975 : FURZI 

5 victoires  
  1e du Tour de Toscane   
  1e du GP de Prato  
  1e à Dolcedo  
  1e à Moravelle  
  3e du Championnat dôItalie 
  3e du Tour des Pouilles 
 1e de la 3 ème étape 
 5e de la 1ère étape 
  3e du Tour de Calabre 
  3e du Trofeo Pantalica 
  3e à Colenzano 
  4e de MILAN-SAN REMO 
  5e du CHAMPIONNAT DE ZURICH 
  5e du Tour de Campanie 

  5e à Bulciago 
  6e du Tour des Marches 
  6e du GP de Camaiore 
  8e du GIRO 
 2e de la 20ème étape 
 3e de la 8ème étape 
 4e de la 21ème étape 
 6e de la 10ème étape 
 7e de la 3ème étape 
 9e de la 15ème étape 
 9e de la 17ème étape B 
  9e du TOUR DE CATALOGNE 
 2e de la 6ème étape 
 3e de la 3ème étape 
 3e de la 5ème étape 
 3e par points 
 4e du GPM 
  9e du Tour de lôOmbrie 
  9e du Tour des Apennins 
  9e du Tour dôEmilie 
11e du TOUR DE LOMBARDIE 
11e de TIRRENO-ADRIATICO 
13e de la Coppa Agostoni 
14ea de Gênes-Nice 
18e de la Coppa Placci 
32e du GP de Montelupo 
35e de la Coppa Sabatini 
43e des 3 Vallées Varésines 
53e de la Coppa Bernocchi 
54e du Trofeo de Laigueglia 
59e de Milan-Vignola 
  3e du Silvestro dôOro 
31e du Super Prestige Pernod 
 
1976 : MAGNIFLEX 
1 victoire  
  1e à Colbordolo  
  3e du CHAMPIONNAT DU MONDE 
  4e de la Coppa Sabatini 
  4e ¨ Pello dôIntelvi 
  4e à Gartagnate 
  4e à Chignolo Po 
  6e du Tour de Vénétie 
  6e du GP de Montelupo 
  7e de la Cronostaffetta 
 6e de la 3e épreuve (+ Lora) 
  8e du Championnat dôItalie 
  9e du TOUR DE LOMBARDIE 
  9e de la Coppa Placci 
10e du Tour de lôOmbrie 
11e du Tour du Frioul 
14ea du Tour des Marches 

19e du GP de Prato 
24e du Tour dôEmilie 
33e du Tour du Latium 
99e de Milan-Turin 
 
1977 : ZONCA 
1 victoire  
  1e du Tour de Calabre  
13e du Tour de Toscane 
16e du tour des Apennins 
23e du Tour des Pouilles 
24e du GP de Montelupo 
26e du TOIUR DE LOMBARDIE 
28e de MILAN-SAN REMO 
33e du Tour de Romagne 
35e du TOUR DE ROMANDIE 
41e du Tour de Vénétie 
43e de Milan-Turin 
61e de la Coppa Placci 
65e du Tour de Sardaigne 
Abandon 19e étape du GIRO 
 4e de la 5ème étape 
 
1978 : GIS 
59ea de Milan-*Vignola 
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Lino CARLETTO 

 
 

 
 
Lino Carletto, qui vient de nous quittés le 23 
mai de cette année, à Isola della Scala 
(Vénétie), a fait partie, entre septembre 1966 
et fin 1971, du peloton professionnel italien. 
Pendant ces années il a parfaitement tenu son 
r¹le de ñgregarioñ. Avec ce r¹le, Lino nôa 
remport® quôune seule victoire, le GP Cemab 
à Mirandola en 1967. Il termine deux fois le 
Giro dans le top 20, excellent résultat pour un 
domestique. Côest au service de Felice 
Gimondi quôil sôest d®voué corps et âme. 
Sa contribution a été importante, lors du 
championnat du monde d'Imola en 1968, pour 
protéger la fabuleuse échappée de Vittori 
Adorni en 1968. 
Lino était né le 20 juillet 1943 à Vigasio en 
Vénétie. 
 

Son palmarès 
 

AMATEUR 
 
1966 : GS Bencini  
41e du CHAMPIONNAT DU MONDE 
 

PROFESSIONNEL 
Passé professionnel en septembre 1966 
 
1966 : SALAMINI  
  8e de la Coppa Agostoni 
11e de la Coppa Sabatini 
12e du TOUR DE LOMBARDIE 
14e de la Corsa di Coppi 
19e du Tour de Vénétie 
21ea de la Coppa Placci 
21ea du Tour dôEmilie 
 
1967 : SALAMINI  
1 victoire  
  1e du GP Cemab à Mirandola  

  5e du Championnat dôItalie 
  5e du Tour de Romagne 
  5e des 3 Vallées Varésines 
  6e du Trofeo Alzani 
  6ea du GP Feg-Elli à Robbiano 
  7e du GP de Camaiore 
13e du GP di Pieve di Soligo 
14e du GP di Marina di Massa 
14e du Trofeo Guizzi à Brescia 
14e du Gior de 3 Provinces à Camuccia 
18ea du GP di Ceprano 
20e du GIRO 
 4e de la 7ème étape 
 9e de la 3ème étape 
20e du Tour de Calabre 
20e du GP di Prato 
24e du Trofeo Matteotti 
25e du Tour dôEmilie 
30ea de la Coppa Agostoni 
34e du Tour de Vénétie 
39e du Trofeo Of-Me-Ga à Sarezzo 
50e du Tour du Piémont 
76e de MILAN-SAN REMO 
Abandon à TIRRENO-ADRIATICO 
 7e de la 3ème étape 
  9e du Trofeo Cougnet 
 
1968 : SALVARANI  
  2e du GP di Marina di Massa 
  4e du Tour de Calabre 
  6e de la Flèche Brabançonne  
10e du TOUR DE CATALOGNE 
12e de TIRRENO-ADRIATICO 
 6e de la 1ère étape 
12e à Chignolo Pô 
14e du Trofeo Matteotti 
16e du Trofeo Masferrer  
17e du Tour de Campanie 
21e du Championnat dôItalie 
26e du Tour du Latium 
30e de GAND-WEVELGEM 
31e du Trofeo de Laigueglia 
32e des 3 Vallées Varésines 
36e de la FLECHE WALLONNE 
36ea de Milan-Vignola 
37e de Sassari-Cagliari 
39e du TOUR DE SARDAIGNE 
46e du GIRO 
46e du GP Germanvox à San Prospero 
73e de Mialn-Turin 
87e de PARIS-TOURS 
90e de MILAN-SAN REMO 
Abandon au CHAMPIONNAT DU MONDE 
 
1969 : SALVARANI  
  4e du Tour de Calabre 
12e du TOUR DE ROMANDIE 
 2e de la 1ère étape 
19e du GIRO 
 6e de la 9ème étape 
19e du Trofeo Masferrer (E) 
21e de la Coppa Placci 
26e du Tour de Campanie 
28e de Milan-Turin 
29e du TOUR DE CATALOGNE 
43e du Championnat dôItalie 
48e du Tour dôEmilie 
72e de la Semaine Catalane 
Abandon 10e étape du TOUR DE FRANCE 
 
1970 : SALVARANI  
Abandon 3e étape de TIRRENO-ADRIATICO 
Abandon 4e étape du GP du Midi Libre 
 
 

1971 : SALVARANI  
14e du Tour des Marches 
44ea du Tour de Romagne 
54e du Trofeo di Laigueglia 
54e du GP Cemab à Mirandola 
97e de Milan-Vignola 
Hdd 2e étape de TIRRENO-ADRIATICO 
 

 
 
 

 
Saïd HADDOU 

 
 

 
 
Lôancien coureur professionnel Saµd Haddou 
est mort dans un accident de circulation le 22 
juin dernier. Le Francilien avait 43 ans. 
Membre du CSM Clamart, du CM Aubervilliers 
93 puis du CC Nogent-sur-Oise chez les 
jeunes et les espoirs, il est passé pro en 2005 
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chez Auber 93. Il sô®tait fait conna´tre en 
d®crochant le titre de champion dôEurope ¨ 
lôam®ricaine chez les espoirs avec Laurent 
dôOlivier en 2003, après avoir été deux fois 
champion de France, toujours sur piste. Après 
deux saisons sous le maillot Auber, il rejoint 
lô®quipe Bouygues Telecom, devenue ensuite 
Europcar. Il est resté six années au sein de la 
formation dirigée par Jean-René Bernaudeau. 
Au cours de sa carrière, Saïd a participé à 
deux Grands Tours, le Giro et le Tour, en 2009. 
Saïd Haddou compte à son palmarès, entre 
autres, deux Tro Bro Léon, en 2007 et 2009. 
Coureur rapide, il a aussi levé les bras sur une 
étape du Tour du Poitou-Charentes et sur une 
étape de l'Étoile de Bessèges ou encore au GP 
de Tallinn-Tartu, en Estonie. 
Il était présent ces dernières années sur le 
Tour de la Provence comme chauffeur et 
surtout pilote de la moto pour Thomas 
Voeckler pour France-Télévisions. 
Son frère Nadir avait été professionnel en 2009 
et 2010, chez Auber 93. 
Saïd était né le 23 novembre 1982 à Issy-les-
Moulineaux,  

(Patrice Beaulieu) 
 

Son palmarès 
 

U23 
 
2002 : CM AUBERVILLERS  
4 victoires 
  2e de Paris-Ezy 
  6e du GP de Soissons 
25e du Tour dôEure-et-Loir 
30e de Paris-Tours U23 
  Champion dôEurope U23 ¨ lôam®ricaine (avec 
Laurent DôOlivier) 
  Champion de France U23 de poursuite par 
équipes 
  Champion de France U23 de la course aux 
points 
  3e du Chpt de France de poursuite par éq. 
  9e des 6 Jours de Grenoble (+ L. DôOlivier) 
 
2003 : CM AUBERVILLIERS  
  1e à St Gilles-Croix-de-Vie 
  2e de Givrand-Givrand 
10e de Paris-Rouen 
Abandon 6e étape du Loire-Atlantique U23 
 3e de la 4ème étape 
Abandon 5ème étape du Ruban Granitier Breton 
 5e de la 2ème étape 
  4e de la Coupe du Monde au Cap Town en 
scratch 
  7e du Championnat dôEurope U23 à 
lôam®ricaine (+ DôOlivier) 
10e du Chpt de France U23 de la course aux 
points 
11e des 6 Jours de Grenoble (+ L. DôOlivier) 
 
2004 : CC NOGENT-SUR-OISE 
  1e du GP de la Côte Picarde 
  1e à St Maximin-en-Oise 
  1e de la 3e étape du Tour du Loiret 
  1e de la 4e ét. des Boucles de la Mayenne 
 2e de la 2ème étape 
  2e de la 6e étape du Circuit des Mines 
  3e de La Tramontane 
  9e du Tour dôEure-et-Loir 
23e de Paris-Roubaix U23 
71e du Circuit de Lorraine 
 2e de la 6ème étape 
 

 
 

PROFESSIONNEL 
 
2005 : AUBER 93 
1 victoire  
  1e de la 4 ème étape du Tour de Gironde  
 3e de la 1ère étape 
  2e à St Michel-en-LôHerm 
  7e du GP de Denain 
14e du Tour de Picardie 
 3e de la 2ème étape 
 5e de la 1ère étape 
55e de lôEtoile de Bess¯ges 
 9e de la 1ère étape 
 9e de la 2ème étape 
66e du Tour de Normandie 
 4e de la 3ème étape 
 4e de la 5ème étape 
 5e de la 1ère étape 
Abandon 4e ét. du Tour de Vendée 
Abandon 4e étape du Circuit des Mines 
Abandon 2e étape de la Route du Sud 
Abandon 1e ®tape du Tour de lôAvenir 
  2e des 6 Jours de Rotterdam U23  

(avec Ladagnous) 
 
2006 : AUBER 93 
1 victoire  
  7e de la Classic Haribo 
  8e du GP de Rennes 
  9e du GP de Cholet 
11e du Championnat de France 
11e du GP de Villers-Cotterêts 
13e de la Route Adélie 
14e du Tour du Jura 
15e du GP de Denain 
24e du Trophée des Grimpeurs 
25e des 4 JOURS DE DUNKERQUE 
 8e de la 5ème étape 
28e du Châteauroux Classic 
32e du GP Samyn à Fayt-le-Franc  
33e de Paris-Corrèze 
 8e de la 2ème étape 
38e du Tour de Picardie 
 3e de la 2ème étape 
41e de la Classic Loire-Atlantique 
45e du Tro-Bo Léon 
58e de la Polynormande 
75e du Tour de Vendée 
Abandon 3e ®tape de lôEtoile de Bess¯ges 
NP 7e étape du Tour de Normandie 
 2e de la 6ème étape 
 3e de la 1ère étape 
 4e de la 5ème étape 
 7e de la 3ème étape 
Abandon 5e étape du Tour de Vendée 
 6e de la 4ème étape 
 9e de la 1ère étape 
Eliminé 4e étape de la Route du Sud 
 3e de la 2ème étape 
Abandon 2e étape du Tour du Limousin 
NP 4e étape du Tour du Poitou-Charentes 
 1e de la 1 ère étape 
 9e de la 3ème étape 
Abandon 4e ®tape du Tour de lôAvenir 
 
2007 : BOUYGUES TELECOM 
1 victoire  
  1e du Tro -Bo Léon  
  2e des Boucles de lôAulne 
  4e du GP de Denain 
  5e de Paris-Bourges 
14e de PARIS-TOURS 
17e du GP dôIsbergues 

20e du Vattenfall Cyclassic à Hambourg 
25e du Circuit Franco-Belge 
 9e de la 3ème étape 
26e du GP de Rennes 
26e du GP de Plouay 
56e de Kuurne-Bruxelles-Kuurne 
71e du Tour of Qatar 
80e du Tour de Wallonie 
87e des 4 JOURS DE DUNKERQUE 
100e du Tour du Benelux 
 8e de la 4ème étape 
Abandon 2e étape du Critérium International 
NP 4e étape des 3 Jours de La Panne 
Abandon 3e étape du Tour de Picardie 
 6e de la 2ème étape 
Abandon 3e étape du TOUR DE SUISSE 
Abandon 3e ®tape du Tour dôAllemagne 
Abandon 7e étape du Tour de Pologne 
 3e de la 2ème étape 
 6e de la 3ème étape 
  5e du CHPT DôEUROPE ¨ lôam®ricaine 
 (avec Ladagnous) 
 
2008 : BOUYGUES TELECOM  
80e du Tour de Picardie 
98e du Tour of Qatar 
100e du Tour Méditerranéen 
Abandon 2e étape du Tour de la Rioja 
Abandon 1e étape de la Route du Sud 
Abandon 7e étape du Tour de Pologne 
Abandon 2e étape du Circuit Franco-Belge 
 

 
 
2009 : BBOX BOUYGUES TELECOM  
1 victoire  
  1e du Tro -Bo Léon  
25e du Châteauroux Classic 
26e de PARIS-ROUBAIX 
31e du GP de Denain 
47e du TOUR DES FLANDRES 
47e de PARIS-BRUXELLES 
62e des 3 Jours de La Panne 
71e de MILAN-SAN REMO 
73e du GP de La Marseillaise 
77e de lôEtoile de Bess¯ges 
88e du GP de lôE3 ¨ Harelbeke 
91e du Vattenfall Cyclassic à Hambourg 
92e du Tour du Poitou-Charentes 
109e du TOUR DE SUISSE 
137e du TOUR DE ROMANDIE 
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142e du TOUR DE FRANCE 
 10e de la 10ème étape 
154e de TIRRENO-ADRIATICO 
163e du GIRO 
 9e de la 9ème étape 
 
2010 : BBOX BOUYGUES TELECOM  
  4e des Boucles de lôAulne 
21e du Tour de Picardie 
23e du Championnat de France 
28e du GP de Denain 
29e du GP de lôEscaut 
50e du Tour de Bretagne 
 4e de la 4ème étape 
53e du Tour de Luxembourg 
 7e de la 4ème étape 
64e du Tour de Wallonie 
92e des 4 JOURS DE DUNKERQUE 
104e du GP Samyn à Fayt-le-Franc 
Abandon 3e étape du Dwaars door West-
Vlaanderen  
NP 3e étape B des 3 Jours de La Panne 
 14e de la 3ème étape 
Abandon 1e étape de Paris-Corrèze 
 
2011 : TEAM EUROPCAR  
1 victoire  
  5e du Châteauroux Classic 
12e du GP de Cholet 
18e de Kuurne-Bruxelles-Kuurne 
18e de Paris-Bourges 
25e de Binche-Tournai-Binche 
32e du GP dôIsbergues 
34e des Boucles de lôAulne 
39e du Tour de Picardie 
 2e de la 2ème étape 
59e du GP de lôEscaut 
61e de PARIS-ROUBAIX 
651e du Tour de Luxembourg 
62e de GAND-WEVELGEM 
71e du GP de QUEBEC 
84e des 4 JOURS DE DUNKERQUE 
89e de la Route du Sud 
90e de lôEtoile de Bess¯ges 
 1e de la 5 ème étape 
 5e de la 1ère étape 
90e du GP Samyn à Fayt-le-Franc 
105e de Dwaars door Vlaanderen 
141e du Circuit Franco-Belge 
Abandon 2e étape du Dwaars door West-
Vlaanderen  
 11e de la 1ère étape 
Abandon 2e étape des 3 Jours de La Panne 
Abandon 2e étape de Paris-Corrèze 
Abandon 4e étape du Tour du Limousin 
 
2012 : TEAM EUROPCAR  
1 victoire  
  1e du GP de Tallinn -Tartu  
10e du Tour de Vendée 
12e du Championnat de France 
18e du Trofeo Palma 
20e du Championnat des Flandres 
21e de Dwaars door Vlaanderen 
21e de PARIS-BRUXELLES 
25e du GP Scherens à Louvain 
28e du Dwaars door West-Vlaanderen  
35e du Tro-Bo Léon 
36e de PARIS-TOURS 
38e de PARIS-ROUBAIX 
47e du GP Samyn à Fayt-le-Franc 
50e du Trofeo Migjorn 
59e du Tour de Picardie 
61e de Paris-Bourges 
63e des Boucles de la Mayenne 

 4e de la 1ère étape 
72e du Circuit Franco-Belge 
91e des 3 Jours de La Panne 
 9e de la 2ème étape 
117e de GAND-WEVELGEM 
131e du TOUR DE ROMANDIE 
144e du GP de lôEscaut 
Abandon 4e étape du Circuit de Lorraine 
 4e de la 2ème étape 
Abandon 4e étape du Tour de Luxembourg 
Abandon 3e ®tape du Tour dôAlsace 
 4e de la 1ère étape 
Abandon 4e étape de la Mi-Août Bretonne 
 

 
 

 
Jean-Louis QUESNE 

 
 

 

 
Jean-Louis Quesne est décédé le dimanche 
31 mai à Rouen. Né le 1e octobre 1943 à 
Canteleu (Haute-Normandier), il avait 82 ans. 
Coureur tr¯s athl®tique, cô®tait surtout un 
excellent rouleur, spécialiste du contre la 
montre. Sa morphologie lui causait en 
revanche quelques difficultés dans la haute 
montagne. 
Il effectue sa carrière amateure au sein du club 
du SCO. Rouen, dont il restera toujours fidèle. 
Très jeune il se fait remarquer dans les 
courses régionales et en particulier sur les 
épreuves du maillot des jeunes et du maillot 
des As de Paris-Normandie, dont il devient 
leader.  Il ne pourra malheureusement pas 
défendre son beau maillot jaune, étant appelé 
à effectuer son service militaire et ne pourra 
véritablement pas courir durant plus dôun an. 
De retour à la vie civile, en 1963 il remporte le 
GP dôAlger. La saison 1964 sera lôann®e de la 
consécration chez les amateurs. Outre des 
succès sur le plan régional, il remporte la 
classique amateur Paris-Dreux et surtout il 
triomphe au GP de France devant Roger 
Pingeon et Désiré Letort.  
Après une aussi brillante saison les portes du 
professionnalisme sôouvrent ¨ lui. Côest dans 
lô®quipe Ford quôil passe pro aux côtés des 
autres Normands Anquetil, Jourden, Lebaube 
et Wuillemin. 
Ses débuts sont assez remarqués remplissant 
son r¹le dô®quipier du mieux possible. Il 
remporte le critérium du Tronchet. Il participe à 
la Vuelta. Jean-Louis effectuera une nouvelle 
fois son r¹le dô®quipier à la perfection. En 
revanche les étapes de montagne seront plus 
difficiles à terminer. Il mettra un point 
dôhonneur ¨ terminer sa premi¯re grande 
course à étape. Il sera lanterne rouge.  
Il restera professionnel de 1965 à 1970, avant 
de mettre fin à sa carrière cycliste. Jean-Louis 
a présidé pendant quelques années le VC 
Quincampoix. 

(Extrait du livre «60 ans de passion pour le 
cyclisme Normand ») 

 
Son palmarès 

 
AMATEUR 

 
1961 : SCO Rouen  
  3e de Paris-Ezy 
1963 : SCO Rouen  
  1e du GP dôAlger 
1964 : SCO Rouen  
  1e du Circuit des Hauteurs de lôIle-de-France 
  1e de Paris-Dreux 
  1e du GP de France (clm) 
  2e à Evreux (clm) 
  3e de Paris-Cayeux 
 

PROFESSIONNEL 
 
1965 : FORD-GITANE 
1 victoire  
  1e au Tronchet  
  3e de la Ronde de Camors 
  9e du GP de Cannes 
13e du GP DES NATIONS (clm) 
13ea du GP dôAlghero 
14e du Trofeo di Laigueglia 
18e du Tour de Sardaigne 
24e du Critérium National 
24e du Tour du Morbihan 
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24e du GP de lôAmiti® ¨ Puteaux 
37e du Tour du Nord 
41ea de MILAN-SAN REMO 
44e de PARIS-NICE 
51e de la VUELTA 
 
1966 : FORD FRANCE 
  4e à St Hilaire-du-Harcouet 
  8e à Locqmellic 
10e des boucles Pertuisiennes 
 9e de la 1ère étape 
17e de Bordeaux-Saintes 
25e de la Ronde dôAuvergne 
29e du Tour de lôH®rault 
30e du Critérium National 
30e du Tour de lôOise 
49e de Kuurne-Bruxelles-Kuurne 
73e du HET VOLK 
Abandon 2e étape du GP du Midi libre 
Abandon 4e étape du Tour de Belgique 
 
1967 : TIGRA-GRAMMONT*-DE GRIBALDY  
  3e des Boucles Pertuisiennes 
 6e du clm 

2e en ligne 
  5e à Iffendic 
  5e à Rieux 
  7e à Garancières 
10e de Paris-Vimoutiers 
23e du Critérium National 
31e du GP La Marseillaise du Languedoc 
33e du Tour du Morbihan 
35e de la Ronde dôAuvergne 
43e des Boucles de la Seine 
52e du Tour de lôOise 
53e du GP du Midi Libre 
 4e de la 7ème étape A 
 5e de la 4ème étape B 
 5e de la 5ème étape B 
57e des 4 JOURS DE DUNKERQUE 
 8e de la 2ème étape B (clm) 
109e de PARIS-TOURS 
 
1968 : FRIMATIC-DE GRIBALDY  
  3e à Plancoët 
  7e de la Polymultipliée 
 8e en ligne 
 3e du clm 
  8e du GP de Plemet 
29e du GP La Marseillaise 
38e de Paris-Vimoutiers 
59e du TOUR DES FLANDRES 
63e des 4 JOURS DE DUNKERQUE 
 
1969 : Individuel  
ENICAR-BOREAL (Tour du Morbihan) 
PEUGEOT-BP (GP de Plouay) 
1 victoire  
  1e Hénanbihe n 
  9e à Scrignac 
22e de Paris-Vimoutiers 
Abandon 4e étape du Tour du Nord 
Abandon au Critérium National 
 
1970 : FRIMATIC puis PEUGEOT-BP 
38e du Tour dôIndre-et-Loire 
46e du Critérium National 
Abandon 2e ®tape B du Tour de lôOise 
 
 
 
 
 
 
 

 
Henri  WASILEWSKI 

 
 

 
 
Henri Wasilewski est né en Pologne, à Pyzdry 
le 22 août 1930. Il est arriv® dans lôAisne alors 
quôil nô®tait quôun b®b®. Il a grandi dans les 
Hauts-de-France, supporté le Racing Club de 
Lens, et sôest offert une riche carrière chez les 
amateurs et les indépendants, sans avoir 
jamais franchi le pas du professionnalisme. 
Jean Stablinski voulait le payer pour quôil 
lôemm¯ne au sprint, mais il nô®tait pas 
intéressé, préférant rester indépendant. Il 
gagnait bien plus que certains pros.  Lôann®e 
1957 restera pour lui une référence, avec, 
notamment, une victoire sur le Circuit des 
Mines en Lorraine. 
Dans les années 70 il a été le directeur sportif 
des frères Simon au club de Troyes. 
Le franco-polonais sôest en all® dans son 
sommeil ¨ lô©ge de 96 ans, le 13 juin dernier. Il 
était le grand-père des anciens professionnels 
Mathieu (2006-2013) et Benoît Drujeon (2012-
2013). 
 

Une partie de son palmarès 
 
1953 : 
  1e du GP des Vins du Lambolez 
  1e du GP de lôAscension à St Flour 
 
1954 : 
  1e à St Quentin  (avril)  
  1e à St Quentin (juin)  
  1e à Tergnier  
  1e à Tourcouvre  
  1e à Frières  
  1e à Montigny  
  1e à Verneuil  
  6e du Circuit des Ardennes 
 6e de la 4ème étape 
  7e du Tour de Champagne 
 
 

1955 : 
  3e à Marquise 
  3e à Epernay 
  3e à Givet 
  9e du Tour de Champagne 
Abandon 10e étape de la Route de France 
 6e de la 8ème étape 
 
1956 : 
  1e du GP de la Braderie de St Quentin  
  2e du Circuit des Ardennes 
 1e de la 2 ème étape 
 5e de la 1ère étape 
  2e à Epernay (clm) 
  4e du GP de St Quentin 
  6e à Charleville 
Abandon 4e étape du Tour de Normandie 
 
1957 : 
  1e du Circuit des Mines  
 1e de la 1 ère étape 
 1e de la 2 ème étape B  
  1e à Charleville  
  1e à Tergnier  
  2e du GP de Chaumont 
 1e de la 1 ère étape 
Avec les pros : 
  5e à Ferrière-la-Grande 
  7e du GP de Fourmies 
10e du Tour de Champagne 
 
1958 : 
  1e à Epernay (clm)  
Abandon 1e étape du Circuit des Ardennes 
Avec les pros : 
  9e du GP de Fréjus 
25e du GP de St Raphaël 
48e du Tour de Champagne 
 6e de la 3ème étape 
 
1959 : SAUVAGE-WOLBER 
  1e à Epernay (clm)  
Abandon 4e étape du Circuit des Ardennes 
Avec les pros : 
25e du GP DES NATIONS (clm) 
Abandon 4e étape du Tour de Champagne 
 
1960 : UVC Aube  
  1e du GP de la Braderie de St Quentin  
  2e à Troyes 
Hdd 1e étape du Circuit des Ardennes 
Avec les pros : 
46e du Tour de Champagne 
 
 

 
William ROUILLE 

 
 
William Rouillé avait débuté sur la piste en 
1944, o½ dôentr®e il collectionnait les succ¯s 
dans les ñaméricainesñ. À la suite de sa victoire 
à Nantes dans le GP des Espoirs o½ il sôimpose 
devant le futur crack français Louison Bobet, il 
fut aussitôt considéré, comme le grand espoir 
du Charentes-Poitou. Ce garçon, très 
sympathique et rapide au sprint, avait refusé 
de passer pro chez Elvish en 1949, privilégiant 
son activit® professionnelle en sôinstallant 
comme relieur. Tout en continuant à courir en 
indépendant, par la suite, il ouvrira un magasin 
de papiers et emballages « Le comptoir du 
Papier » dans sa bonne ville de Saintes. Il sera 
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également élu de 1977 à 1983, conseiller 
municipal à la gestion du commerce. Mais il ne 
quittera jamais le cyclisme pour autant. On le 
retrouvera tour à tour, commissaire et directeur 
de course sur toutes les plus grandes 
épreuves des Charentes. Dans le même 
temps, il deviendra vice-président du Vélo club 
Saintais et pr®sident de lôamicale des anciens 
coureurs des Charentes-Poitou. Sa vie durant 
il fut un homme dévoué et passionné au 
cyclisme de sa région. William semblait porter 
les histoires et légendes, de tout un cyclisme à 
jamais révolu, il a traversé son siècle en 
laissant sa trace indélébile à jamais. Sa 
carri¯re cycliste sô®chelonna de 1944 ¨ 1955 
inclus sôimposant une grosse soixantaine de 
fois.  
N® le 21 octobre 1926 ¨ St. Sulpice dôArnoult, 
Williaml vient de décéder ce 4 juin 2026 à 
Saintes à quelques mois de fêter son 
centenaire. 

(Gérard Descoubès) 

 

 
 

Son palmarès 
 
1945 : VC Saintais  
  1e aux Essarts 
  1e à Jarnac-Poitou 
1946 : AC Oléronnaise  
  1e ¨ Ch©terau dôOl®ron 
  1e à Poitoers 
  1e du GP des Espoirs à Nantes 
1947 : AC Oléronnaise  
  Champion régional des militaires 
  6e de Bordeaux-Dax 
  7e de Bordeaux-Cognac 
1948 : Jeune Pédale Saintaise  
  1e du Tour du Blayais 
  1e du Circuit Agrinois 
  Champion du Poitou des sociétés 
  1e à Rochefort 
  1e à Pons 
 

INDEPENDANT 
 
1949 : ROYAL CODRIX 
  Champion du Poitou   
  Champion du Poitou des sociétés  
  1e du ñGrand Huitñ Pontois 
  1e à Brigueil -le-Chantre  
11e du Championnat de France indés 

 
1950 : ROYAL CODRIX 
  1e à Cercoux   
  1e à Royan  
  1e à Saintrs  
 
1951 : PEUGEOT 
  1e à Soulignonnes  
  1e à Nieul -les-Saintes  
  1e à Nersac  
  1e de la 1 e ét. de Cognac -Royan -Cognac  
 
1952 : PEUGEOT 
  Champion du Poitou  
  1e à Charron  
  1e à Saujon  
  1e du Circuit Aigrinois  
  1e à Nersac  
 
1953 : PEUGEOT 
  1e à St Thomas -de-Conac  
  1e à Rouillac  
  1e à Saujon  
 
1954 : GROLEAU  
 
1955 : GROLEAU 
  1e à La Guitinières  
  1e à Boufiers -St Trojean  
  1e à Javerlhac  
  1e à Feuillade  
 
 

 
Tim MOUNTFORD 

 
 
N® le 2 f®vrier 1946 ¨ Los Angel¯s, lôancien 
professionnel américain Tim Mountford est 
d®c®d® ce 8 juin ¨ lô©ge de 80 ans. 
Dans le n° 226 de CDP, paru en décembre 
2024, vous y trouverez un long reportage, sous 
la plume de Willy Anseeuw, qui lui a été 
consacré. Vous pourrez, aussi, découvrir son 
palmarès complet. 
 

 
 

 

 
Andy BISHOP 

 
 

 
 
Un autre ancien professionnel américain, Andy 
Bishop, vient de nous quitter le 2 juin dernier à 
Lebanon dans le New Hampshire. 
Il était né 26 mai 1965 à Tucson (Arizona) 
Passé professionnel en 1988 au sein de 
lô®quipe PDM, Andy est resté au plus haut 
niveau jusquôen 1998. Il a particip® 4 fois au 
Tour de France avec comme meilleur résultat 
une 116ème place en 1980. Côest surtout dans 
son r¹le dô®quipier quôil est tr¯s apprécié 
surtout par Lance Armstrong durant quatre 
saisons. En 1994 Andy décide de retourner 
outre-Atlantique. Il y va continuer sa carrière et 
lôann®e suivant il remporte, ce qui va °tre son 
principal succès, le Sun Tour en Australie. 
Andy va démontrer ses qualités de rouleur 
remportant la poursuite aux Jeux 
Panaméricains. 
 

Son palmarès 
 

AMATEUR 
 
1985 : 
  3e à Milwaukee 
1986 : 
  2e à Gastown (Canada) 
  2e du prologue du Giro delle Regioni 
1987 : 
  1e du Tour of The Gila 
  1e à Merced 
  1e de la 5ème étape du Circuit des Mines 
  2e du Tour du Texas 
  2e du Fosters International Race (Canada) 

1e de la 1ère étape 
32e de la COURSE DE LA PAIX 
 1e de la 6ème étape 
38e du TOUR DE LôAVENIR 
41e du CHAMPIONNAT DU MONDE 
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PROFESSIONNEL 
 
1988 : PDM  
& SUNKYONG-SKC PANACHE CB  
12e du Tour of Florida 
13e du Tour des Amériques 
15e du Tour du Nord-Ouest (CH) 
19e du Circuit des XI Villes à Bruges 
20e du Tour de Luxembourg 
30e du Circuit des Ardennes Flamandes 
31e du Tour de Belgique 
50e du GP de Fourmies 
52e du TOUR DE SUISSE 
54e du Tour de lôOise 
73e du GP de lôEscaut 
75e du Tour du Venezuela 
135e du TOUR DE FRANCE 
Abandon au CHAMPIONNAT DU MONDE 
Abandon au TOUR DE CATALOGNE 
 
1989 :  PDM 
2 victoires  
  7e du Tour du Mexique 
   1e de la 4 ème étape  
   1e de la 6 ème étape  
  9e du Tour of Florida 
10e de Bruxelles-Ingooigem 
11e à Zwevezele (B) 
19e de la Kika Classic (A) 
33e du Tour de Murcie 
35e du Tour du Limbourg 
54e de PARIS-BRUXELLES 
68e de MILAN-SAN REMO 
107e de la Semaine Catalane 
Abandon au CHAMPIONNAT DU MONDE 
Abandon au DAUPHINE LIBERE 
 
1990 : Individuel  
puis 7 ELEVEN-HOONVED (mi-mai) 
& SPAGO (occasionnellement) 
1 victoire  
  5e de lôUS Pro Championship 
  6e du Tempe GP 
  8e du GP Maria Schmolin (A) 
  8e à Izegem (B) 
  9e de la Kika Classic (A) 
10e du Tour du Venezuela 
12e du Schwabenbrau Cup (D) 
14e du Trump Tour 
 1e de la 5 ème étape 
18e du GP DERS AMERIQUES 
27e du Tour du Piémont 
34e de PARIS-BRUXELLES 
41e de Milan-Turin 
48e de PARIS-ROUBAIX 
54e de PARIS-TOURS 
68e de la WINCANTON CLASSIC 
80e du GIRO 
86e du Tour de Burgos 
   4e de la 1ère étape 
116e du TOUR DE FRANCE 
130e de la CLASSIQUE DE SAN SEBASTIAN 
 
1991 : MOTOROLA 
  5e à Izegem (B) 
  6e du GP de la Libération (clm par équipes) 
  9e de la Thrift Drug Classic à Pittsburgh 
16e du Circuit des Ardennes Flamandes 
22e de la Kustpijl à Heist 
28e du TOUR DE SUISSE 
37e du GP de Plouay 
44e du DAUPHINE LIBERE 
48e de PARIS-ROUBAIX 
54e de lôAMSTEL GOLD RACE 
71e du HET VOLK 

77e du Critérium International 
80e du Tour dôAndalousie 
 3e de la 1ère étape 
80e du CHAMPIONNAT DE ZURICH 
89e de la WINCANTON CLASSIC 
97e de MILAN-SAN REMO 
97e de GAND-WEVELGEM 
119e de PARIS-BRUXELLES 
126e du TOUR DE FRANCE 
Abandon au CHAMPIONNAT DU MONDE 
Abandon au TOUR DE CATALOGNE 
Abandon aux 3 Jours de La Panne 
 
1992 : MOTOROLA 
  2e de la Course du Raisin à Overijse (B) 
  2e de la Thrift Drug Classic à Pittsburgh 
  5e de lôUS Pro Championship 
  7e du Tour de Luxembourg 
11e du Tour dôIrlande 
20e du Tour des Pays-Bas 
24e de PARIS-TOURS 
25e du TOUR DE LOMBARDIE 
33e du GP de Plouay 
35e de Milan-Turin 
38e de PARIS-BRUXELLES 
38e du TOUR DE SUISSE 
40e du GP de Fourmies 
59e de Kuurne-Bruxelles-Kuurne 
61e de Paris-Vimoutiers 
64e de PARIS-ROUBAIX 
65e du Tour du Haut Var 
69e du HET VOLK 
70e du GP de lôE3 ¨ Harelbeke 
82e des 3 Jours de La Panne 
92e du tour de Burgos 
94e de la CLASSIQUE DE SAN SEBASTIAN 
111e du TOUR DES FLANDRES 
115e de GAND-WEVELGEM 
140e du GP de lôEscaut 
Hdd 8e étape du TOUR DE FRANCE 
Abandon au CHAMPIONNAT DU MONDE 
 

 
 
1993 : MOTOROLA 
  5e de la Thrift Drug Classic à Pittsburgh 
  8e du Trofeo de Laigueglia 
  8e du Tour de Luxembourg 
17e de la Veenendaal Classic 
25e du GP de Fourmies 
29e du HET VOLK 
29e de PARIS-BRUXELLES 
31e du Tour des Pays-Bas 

36e du GP dôIsbergues 
48e de lôAMSTEL GOLD RACE 
48e de lôUS Pro Championship 
56e du CHAMPIONNAT DU MONDE 
65e du GP de lôEscaut 
72e de PARIS-TOURS 
99e de PARIS-NICE 
163e de MILAN-SAN REMO 
 
1994 : COORS LIGHT 
1 victoire  
  1e à Ohio Falls  
  3e du Tour of Toona 
  4e de la Cyklebration 
  2e de la 2ème étape 
  4e de la 3ème étape de la Killington Race 
  5e de la Longsjo Classic 
  5e de la 5ème étape de la West Virginia 
Classic 
 

 
 
1995 : Individuel, SAAB (avril) 
3 victoires  
  1e du Sun Tour  
   1e de la 6 ème étape 

2e de la 9ème étape  
  3e de la 3ème étape 
   3e de la 14ème étape  
   4e de la 8ème étape  
   4e de la 12ème étape  
   4e de la 13ème étape 
   5e de la 10ème étape 
 8e de la 4ème étape 

1Á des "Sprintsñ 
  2e de la Longsjo Classic 
  1e de la 1 ère étape  
  2e à Madison 
  3e de l'"A to Z Falls" Classic à Zanesville 
  3e de la Killington Race 
   3e de la 2ème étape  
  4e de la l'Ohio Brick à Athens 
  4e de lôHamilton Bank Classic 
  6e de la Redlands Classic 
 2e du prologue 
 3e de la 4ème étape B 
  6e de la Thrift Drug Classic à Pittsburgh 
  6e du Norwest Cycling Cup 
  6e de la 4ème étape de la Kmart Classic 
  6e à Downers Grove 
  8e de l'US Pro Points Series 
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10e du First Union GP  
12e de la New Jersey National Bank Classic 
51e de lôUS Pro Championship 
  1e de la poursuite aux Jeux Panaméricains 
 

ELITE 2 
 
1996 : 
  5e du Tour of China 
 2e du prologue 
  7e du Sun Tour 
 2e de la 4ème étape 
 1e de la 9 ème étape 
 2e de la 13ème étape 
 

PROFESSIONNEL 
 
1997 : COMPTEL DATA  
  3e à Laguna Seca 
  4e de la Redlands Classic 
 2e de la 5ème étape 
  4e du Leimental Rundfahrt (CH) 
  5e à Valley of the Sun 
 
1998 : US COMPOSITE, TREK-VW & 7UP 
  1e de la 12 ème étape de la Ruta Mexico  
 10e de la 3ème étape 
16e de la Redlands Classic 
 7e de la 5ème étape 
56e de la First Union Classic 
 
1999 : GARY FISCHER-SAAB  
  3e à Red River 
 
2000 : Elite 2  
Abandon 5e étape de la Redlands Classic 
 
 

 
Rafael Antonio NINO 

 
 

 
 
Lôun des premiers professionnels colombiens, 
Rafael Antonio Nino Munévar, est décédé le 9 
juillet dernier ¨ lô©ge de 76 ans à Tunja 
(Boyaca). Il était né le 12 novembre 1949 à 
Cucaita (Boyaca).  

Après sa deuxième victoire au Tour de 
Colombie, en 1973, grimpeur exceptionnel, 
Rafael se laisse convaincre de venir tenter sa 
chance en Europe. Il signe un contrat pour Jollj 
Ceramica. Malheureusement son expérience 
europ®enne ne durera quôune seule saison à 
cause, surtout, de la mésentente entre lui et 
son entraîneur. Il retourne, en 1975, en 
Colombie reprenant le chemin du succès sur 
les routes de son tour national. Il mettra un 
terme à sa carrière sportive en 1983 pour 
devenir directeur technique de lô®quipe 
nationale colombienne. 
 

Son palmarès 
 
1969 : 
  6e de la Ruta Nacional Juvenil de 
Villavicencio 
 
1970 : Cundinamarca  
  1e du Tour de Colombie 
 4e de la 7ème étape 
 1e du GPM 
  1e de la Vuelta de la Juventud 
 1e de la 5ème étape 
  1e des 100 km par équipes aux Jeux 
Bolivarianos 
25e de la Clasico RCN 
 
1971 : Singer  
  1e de la Clasico RCN 
  3e du Tour de Colombie 
 2e du GPM 
  2e aux Jeux Panaméricains clm par équipes 
 
1972 : Postobon  
  1e de la Clasica de Cundinamarca 
  1e de la Vuelta al Sur 
  2e de la Vuelta al Tachira 
 2e de la 3ème étape 
 3e de la 5ème étape 
 4e de la 4ème étape 
 4e de la 6ème étape 
 4e de la 7ème étape 
 1e des étapes volantes 
 1e par points 
  3e de la Clasico RCN 
 3e de la 1ère étape 
  4e du Tour de Colombie 
 1e de la 6ème étape 
 1e du GPM 
  4e de la Vuelta de la Juventud Mexicana 
 1e de 2 étapes 
 1e du GPM 
 
1973 : Ferreteria Reina  
  1e du Tour de Colombie 
 1e de la 2ème étape 
 1e de la 6ème étape 
 1e du GPM 
  1e des 100 km par équipes aux Jeux 
Bolivarianos 
  4e des Jeux Bolivarianos 
  6e de la Clasico RCN 
 1e de la 4ème étape 
 1e du GPM 
Abandon au TOUR DE LôAVENIR 
 

PROFESSIONNEL 
 
1974 : JOLLJ CERAMICA  
18e du Tour du Frioul 
17e du TOUR DE SUISSE 
28ea du Tour de Sicile 

33e du TOUR DE ROMANDIE 
41e du GIRO 
 2e jeune 
46e de Milan-Turin 
56e du GP de Mirandola 
68e du Tour de Calabre 
Abandon au CHAMPIONNAT DU MONDE 
 

 
 

AMATEUR 
 
1975 : Banco Cafetero  
  1e du Tour de Colombie 
 1e de la 7ème étape 
 1e de la 10ème étape 
 1e de la 12ème étape 
 5e de la 11ème étape 
 5e de la 13ème étape 
 1e du GPM 
  1e de la Clasico RCN 
 1e de la 4ème étape 
 1e de la 5ème étape 
 1e du GPM 
 1e du combiné 
 1e par points 
 
1976 : Banco Cafetero  
Fracture de la rotule 
  1e de la 3e étape B de la Vuelta a Boyaca 
 1e de la 4ème étape 
 4e de la 3ème étape A 
 2e par points 
 2e du GPM 
 
1977 : Banco Cafetero  
  1e du Tour de Colombie 
 1e de la 7ème étape 
 1e de la 10ème étape 
 1e de la 11ème étape 
 2e de la 6ème étape 
 3e de la 9ème étape 
 4e de la 12ème étape 
 5e de la 13ème étape 
 1e du GPM 
 1e par points 
 1e du combiné 
  1e de la Clasico RCN 
 2e de la 4ème étape 
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 4e de la 1ère étape 
 1e par points 
  2e de la Clasica de Cundinamarca 
 1e de la 1ère étape 
 1e de la 6ème étape 
 4e de la 4ème étape 
 1e par points 
 1e du combiné 
 
1978 : Benotto Club Rodania  
  1e du Tour de Colombie 
 1e de la 4ème étape 
 2e du GPM 
  1e de la clasico RCN 
 1e de la 3ème étape A 
 1e de la 5ème étape 
 2e de la 1ère étape 
 3e de la 4ème étape 
 4e de la 3ème étape B 
 1e du GPM 
 1e par points 
 1e du combiné 
 
1979 : Loteria de Boyaca  
  1e de la Clasico RCN 
 1e de la 4ème étape 
 4e de la 2ème étape A 
 1e du combiné 
  4e du Tour de Colombie 
 
1980 : Drogueria Yaneth  
  1e du Tour de Colombie 
 1e de la 6ème étape 
 1e de la 13ème étape 
 2e de la 8ème étape 
 3e de la 1ère étape 
 3e de la 9ème étape 
 3e de la 11ème étape 
  4e de la Vuelta a Boyaca 
 2e de la 3ème étape 
 4e de la 2ème étape A 
 4e de la 5ème étape 
  6e de la Clasico RCN 
 
1981 : Loteria de Boyaca  
  4e du Tour de Colombie 
 1e de la 11ème étape 
  6e de la Clasica de Antioquia 
  6e de la Clasica de Santander 
  6e de la Clasico RCN 
 
1982 : Loteria de Boyaca  
  8e de la clasico RCN 
 2e par points 
 2e du GPM 
10e du Tour de Colombie 
 
 

 
Josué Enrique LOPEZ MEJIA 

 
 
Le 13 avril 2026 à Ibagué, lôancien 
professionnel colombien Josué Enrique López 
Mej²a, lôune des figures les plus 
embl®matiques et respect®es de lôhistoire du 
cyclisme régional de Tolima, est décédé des 
suites dôun AVC, est décédé, laissant un 
profond vide dans une discipline à laquelle il a 
dédié sa vie. 
Durant les années 80 et 90, Josué L·pez sôest 
imposé comme un modèle sur les routes de sa 
région. À une époque dominée par les 

coureurs dôAntioquia et de Boyac§, son style 
courageux et combatif lui permit de gagner le 
respect aux côtés de figures légendaires telles 
que Pedro Sánchez, Alirio Chizabas et Freddy 
González les autres gloires du cyclisme de 
Tolima. Il a participé aux principales courses 
nationales et a acquis le respect qui lui a 
permis plus tard de diriger ce sport sur le plan 
de la direction et de la technique. 
Entre 2014 et 2018, il a assumé la présidence 
de la Tolima Cycling League, îuvrant pour la 
modernisation du BMX et du VTT, diffusant ce 
sport au-delà de la route. 
Jusquô¨ ses derniers jours, Josu® L·pez est 
resté actif grâce à son propre club et à son 
projet phare, la Micro Vuelta al Tolima, 
essentielle au berceau pour enfants et jeunes. 
Son d®part repr®sente la perte dôun cycliste 
combatif, dôun leader et dôun promoteur 
communautaire qui gérait les parrainages et 
organisait des formations pour ceux qui 
nôavaient pas de ressources. Le cyclisme a dit 
adieu à un homme qui aimait sa terre et le 
cyclisme. Josué était né le 18 avril 1966 à 
Ibagué. 
 

 
 

Son palmarès 
 

AMATEUR 
 
1986 : 
  1e du Tour du Guatemala 
  2e du Tour de la Jeunesse 
 1e du GPM 
 
1987 : 
  1e du Tour de la Jeunesse 
 
1988 : PILAS VARTA  
  1e du Tour de Vénétie et des Dolomites 
 1e de la 4ème étape 
  4e aux Jeux Panaméricains 
13e du Tour de Colombie 
 9e de la 7ème étape 
 

PROFESSIONNEL 
 
 

1991 : GASEOSAS GLACIAL  
  7e du Clasico RCN 
 
1992 : GASEOSAS GLACIAL  
  1e de la 4ème de la Vuelta a Tachir a 
 1e de la 7 ème étape 
  5e du Gran Caracol de Montana 
 
1993 : GASEOSAS GLACIAL  
 
1994 : GASEOSAS GLACIAL  
10e du Tour de Colombie 
 
1995 : amateur  
  3e de la 2e étape du Venizeleia (Grèce) 
 
 

 
Emanuel RAASCH 

 
 

 
 
Lôancien champion du monde en tandem et 
multiple médaillé en vitesse Emanuel « Emu » 
Raasch est décédé le 22 mai à Berlin après 
une grave maladie à seulement 70 ans. 
Emu Raasch est né le 16 novembre 1955 à 
Burg, près de Magdebourg. À 14 ans, il a 
commencé à faire du vélo avec le BSG Einheit 
Genthin, avant de rejoindre le SC Dynamo 
Magdeburg un an plus tard puis le SC Dynamo 
Berlin. Il a déjà connu un grand succès dans 
les catégories juniors, remportant plusieurs 
fois les Spartakiades ainsi que les 
championnats des jeunes de la RDA. Dans la 
catégorie élite, il est devenu quadruple 
champion de RDA au sprint et du km et en 
tandem. 
Avec Lutz Heßlich et Michael Hübner, Raasch 
fut lôun des sprinteurs les plus dominants de la 
RDA des années 70 et 80. Après plusieurs 
m®dailles dôargent et de bronze aux 
Championnats du monde en vitesse et sur le 
km, Raasch a célébré son plus grand succès 
aux Championnats du monde à Stuttgart en 
1991, lorsquôil est devenu champion du monde 
en tandem avec Eyk Pokorny. Cependant, il 
nôa jamais particip® aux Jeux Olympiques. 
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Après sa carrière, Raasch a travaillé comme 
entraîneur puis comme préposé au Sportforum 
à Berlin-Hohenschönhausen. Il est également 
resté fidèle au sport, se consacrant au 
bodybuilding après sa carrière de cycliste et 
est rest® en forme jusquô¨ la fin. 
 

Son palmarès 
 

VITESSE 
 

 CHPT DE DDR CHPT DU 
MONDE 

1973 4° -- 

1974 3° -- 

1975 2° 3° 

1976 3° -- 

1977 -- 2° 

1978 2° 2° 

1979 3° 2° 

1980 3° -- 

1981 2° 5° 

 CHPT 
DôALLEMAGNE 

 

1991 4° -- 

1992 3° -- 

1993 5° -- 

1994 5° -- 

1995 6° -- 

 
1970 : 
  Champion jugend B de DDR  
1971 : 
  Champion jugend B de DDR  
1973 : 
  Champion junior de DDR  
 
1975 : 
  5e du GP de Milan open 
1976 : 
  1e du GP de Leipzig 
  1e du GP Sozialist. Länder 
  2e du GP de Brno 
  3e du GP de Lodz 
1977 : 
  1e du GP de Brno 
  1e du GP de Leipzig 
  1e du Champion of Champions à Herne Hill 
  1e à Leicester 
  2e du Chpt DDR hiver international de vitesse 
  2e du GP de la DDR à Leipzig 
  2e du GP Sozialist. Länder 
1978 : 
  1e du GP Italia à Varese 
  2e du GP de Paris 
  2e du GP de Brno 
  2e du GOP de DDR à Leipzig 
1979 : 
  1e du GP de Tbilissi 
  2e du GP de Pologne à Lodz 
  2e du GP de Leipzig 
  3e du GP de Milan 
  4e du Chpt DDR hiver international de vitesse 
1980 : 
  2e du Chpt DDR hiver de vitesse 
  2e du GP de Milan 
  3e du GP de Leipzig 
  4e du GP de Brno 
1981 : 
  1e du GP dôEt® ¨ Berlin Est 
  2e du GP de Tbilissi 

  2e du GP de Pologne à Lodz 
  2e du GP de Gera 
  2e du GP Sozialist. Länder 
  3e du Chpt DDR hiver international de vitesse 
  3e du GP de Brno 
1982 : 
  3e du GP de Brno 
 
1991 : 
  3e de lôomnium des sprinters ¨ Berlin 
  6e du GP de Cottbus 
  6e du GP de Leipzig 
1992 : 
  1e à Berlin 
  4e de lôomnium des sprinters ¨ Nürnberg 
  5e du GP de Leipzig 
  6e du GP de Hanovre 
1993 : 
  2e à Augsburg (keirin) 
  2e de la Fiat Cup à Francfort 
  3e de la Fiat Cup à Büttgen 
  4e du GP de Berlin 
  5e de la WM revanche à Chemnitz 
  9e du GP de Hanovre 
1994 : 
  3e à Francfort s/Oder 
1995 : 
  1e de la Deutschland Pokal à Munich 
  3e du GP de Gera 
  3e de la Coupe du Monde à Adelaïde  

(vitesse olympique) 
  5e de la Coupe du Monde à Tokyo 
1996 : 
  1e à Francfort s/Oder 
 

KM 
 

 CHPT DE 
DDR 

CHPT DU 
MONDE 

1973 2° -- 

1974 3° -- 

1975 CHAMPION -- 

1976 CHAMPION -- 

1977 3° -- 

--   

1982 CHAMPION 3° 

1983 2° -- 

1984 3° (hiver) -- 

 
1971 : 
  Champion 500 m. jugend B de DDR 
1973 : 
  Champion junior de DDR  
 
1982 
  1e du GP de lôEt® ¨ Berlin Est 
1983 
  1e à Tbilissi 
  1e à Berlin Est 
  1e à Zurich 
  1e à Leipzig 
 

KEIRIN 
 

 CHPT 
DôALLEMAGNE 

CHPT DU 
MONDE 

1993 2° -- 

1994 6° -- 

1995 2° 5° 

1996 2° -- 

 

1995 : 
  2e de la Coupe du Monde à Adelaïde 
  2e de la Deutschland Pokal à Munich 
  3e de la Coupe du Monde à Tokyo 
  2e à Francfort s/Oder 
  2e à Gera 
1996 : 
  2e à Leipzig 
 

TANDEM 
 

 CHPT DE DDR CHPT DU 
MONDE 

1972 3° 
W. Rengert 

-- 

1973 2° 
W. Rengert 

-- 

 CHPT 
DôALLEMAGNE 

 

1991 CHAMPION 
Eyk Pokorny 

CHAMPION 
Eyk Pokorny 

1992 CHAMPION 
Eyk Pokorny 

4° 
Eyk Pokorny 

1993 CHAMPION 
Markus NAGEL 

4° (Dsq) 
M. NAGEL 

1994 CHAMPION 
J. GLUCKLICH 

2° 
J. GLUCKLICH 

 
1973 : 
  Champion junior de DDR avec W. Rengert 
 
1991 : 
  2 x 1e à Stuttgart (+ Pokorny)  
1994 : 
  2e à Leipzig (+ Glucklich) 
 
 

***** 
 
>>> Albert KESTERS , né le 25 mai 1942 
à Helchteren, est décédé le 4 avril 2026 au 
centre de soins résidentiels à Houthalen. Il 
avait 83 ans. Après une belle carrière chez les 
amateurs, où il a remporté quelques succès, 
Albert Kesters est devenu champion du 
Limbourg, de Belgique, d'Europe et du monde 
dans plusieurs catégories de vétérans ! Sa 
principale victoire a été son titre mondial en 
août 1974 à Sankt Johann en Autriche dans la 
catégorie des 30 à 35 ans devant le Danois 
Helge Ingemann et lôancien pro li®geois 
Joseph Henikenne. 
 
 
 

**** 
 
Rubrique de Guy CRASSET. 
Avec la pr®cieuse collaboration dôHenri 
POURCELOT, Gérard DESCOUBES, Jean-
Pierre VAN BRABANT, Pierrot PICQ 
(memoire-du-cyclisme.org) et Patrice 
BEAULIEU. 
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 L'HISTOIRE DU CYCLISME SUISSE  
Une série de Michel Dargenton, en collaboration avec Erik Garin 

 

 

 

 

ROUTE 
 

CHAMPIONNATS DE SUISSE  

(Genève / 6 juillet)  
 
Genève ɀ Préverenges - Genève 
 

  PROFESSIONNELS 
 
 1. WIEDMER Otto 100 km / 3h22'07"  
 2. PERRIERE Marcel - 
 3. RHEINWALD Henri - 
 4. GUYOT Charles - 
 5. WUILLEMIN Paul - 
 6. BUDRY Marius 3h34'00" 

 7. MERKT Robert sans temps 
 AB. DUCRETTET Pierre 
  HENNINGER Eugène 
 NP GRANDJEAN Arnold 
  GRANDJEAN Jules 

 
  (11 INSCRITS ɀ 9 PARTANTS ɀ 7 CLASSES) 
 

  AMATEURS 
 
 1. JACQUIER Louis 100 km / 3h16'50"  
 2. MERMILLOD Louis - 
 3. DREIER Fernand - 
 4. BERINGER Robert - 
 5. RUSCONI Joseph - 
 6. LERESCHE Marcel - 
 7. HAUSER Oskar - 
 8. BOEHLY Auguste - 
 9. RÜCH Ernst - 
 10. DEMIERRE Marius - 

 11. STEINER Emile - 
 12. FISCHER Hermann - 
 13. FISCHER Otto - 
 14. CHOPARD Henri 3h18'25" 
 15. BARDY Marc 
 16. KLAUCKE Edmond 
 17. ANTENEN Charles 
 18. THOMANN A. 
 19. ROSSIER A. 
 20. LERESCHE Paul 

 
  (43 INSCRITS) 
 

  ETRANGERS (avec une licence suisse) 
 
 1. BANI Agostino (I)  50 km / 1h33'17"  
 2. TERESI Pierre (I) - 
 3. RANABOLDO Joseph (I) - 
 4. COLLA Pierre (I) - 
 5. MOZZANINI Ernest (I) - 

 6. BARAGIOTTA (I) 
 7. FERRARI Edoardo (I) 
 8. RISOI (I) 
 9. DESBOIS Constant (F ?) 

 
  (9 CLASSES) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



COUPS DE PEDALES 235 (82) 35 

PRIX DE L'U.V.G. CONTRE - LA-

MONTRE 

(Genève ð Prangins ð Genève / 13 avril)  
Epreuve ouverte aux pros et aux amateurs 
 
 1. PERRIERE Marcel 50 km / 1h23'40"  
 2. COCHET Louis 1h25'40" 
 3. WIEDMER Otto 1h26'30" 
 4. GRIOT François 1h29'39" 
 5. BANI Agostino (I) 1h29'52" 
 6. ZORLONI Joseph (I) 
 7. PORTIGLIATTI 
 8. LONGERAY Alexandre 
 9. RANABOLDO Joseph (I) 
 10. BASSETTI Charles 
 11. MARTIN Henri 
 12. MOZZANINI Ernest (I) 
 Ab. BRIGNOLO Joseph 
  ALBERA Auguste 
  GEOFFROY (F) 
 

CHAMPIONNAT JURASSIEN  

(Soleure/Solothurn ð Neuchâtel ð 

Soleure / 20 avril)  
 
  PROFESSIONNELS 
 
 1. WUILLEMIN Paul 100 km / 3h54'20"  
 2. PERRIERE Marcel - 
 3. GUYOT Charles - 
 4. GRANDJEAN Arnold - 
 5. FISCHER Werner - 
 6. WIEDMER Otto 3h55'00" 
 7. DUMONT Charles 4h00'00" 
 8. WALTENSPERGER Emil 4h21'00" 
 
  AMATEURS (30' après les pros) 
 
 1. COLA Pierre 100 km / 4h07'55"  
 2. AMMANN Werner - 
 3. RANABOLDO Joseph 4h08'00" 
 4. KELLER Francis 4h09'30" 
 5. RÜSCH Ernst 4h10'50" 
 6. AUBRY Paul 4h11'00" 
 7. TERESI Pierre (I) 4h14'00" 
 8. ROLLI Hans 4h19'00" 
 9. WACKMER Ernst 
 10. HAUSER Oskar - 
 11. KÄGI Jakob 4h21'00' 
 12. FRIEDRICH Jakob 4h30'10" 
 13. AMMANN Ernst 4h33'22" 
 14. LEGUTTE Arthur 4h33'50" 
 15. JOSSI Paul 4h34'10" 
 16. FISCHER Heinrich 4h35'40" 
 17. LIENHARD Hans 4h37'35" 
 18. STUDER Robert 4h38'30" 
 19. DEMIERRE Marius - 
 20. WIRZ-STÄGER Rudolf 4h39'03" 
 21. AMMANN Karl 4h42'00" 
 22. SEGUIN F. (Langendorf) 4h44'58" 
 23. WAGNER Rudolf 4h45'00" 
 24. GREUB Walter 4h46'45" 
 25. KELLER Karl 4h49'30" 
 26. KAUFMANN Ernst 4h57'40" 
 27. RUF Ernst  
 28. SCHMID Albert 
 29. ANDERMATT Albert 
 30. RÜTSCHI Hans 
 31. SCHAFFNER Karl 
 32. KIPFER Otto 
 
Dans son numéro du 30 mai, Radsport dit que les classements parus 
dans la presse sont erronés. Donc 1er Colla. 
 

PETIT BREVET DE L'UCS  

(Moudon ð Payerne ð Moudon / 27 avril)  
 
  PROFESSIONNELS 
 
 1. PERRIERE Marcel 50 km / 1h20' (?)  
 2. DUCRETTET Claude 
 3. WIEDMER Otto 
 4. WUILLEMIN Paul 
 5. GUYON Emile 
 
  AMATEURS 
 
 1. RANABOLDO Joseph (I) 50 km / ?  
 2. ALBERA Auguste 
 3. RUSCONI Joseph 
 4. BANI Agostino (I) 
 5. ZORLONI Joseph (I) 
 

CHAMPIONNAT DE SUISSE 

ORIENTALE  

(Uster ð 4 mai)  
Parcours: Uster ɀ Pfäffikon ɀ Winterthur ɀ Embrach ɀ Oerlikon ɀ 
Dübendorf -Uster 
 
  PROFESSIONNELS 
 
 1. GUYOT Charles 100 km / 3h13'28"  
 2. PERRIERE Marcel - 
 3. GRANDJEAN Arnold - 
 4. CHOPARD Robert - 
 5. DUMONT Charles 3h18'41" 
 6. BLUM Wilhelm - 
 7. WUILLEMIN Paul - 
 8. WALTENSPERGER Emil 3h20'08" 
 9. GRANDJEAN Jules 3h22'02" 
 10. HIMSL Pepi (D) 3h29'55" 
 11. FISCHER Werner 3h31'00" 
 12. AUWETTER Emil 3h33'00" 
  
  (16 PARTANTS ɀ 12 CLASSES) 
 

 
Victoire sur le fil pour Charles Guyot (à l'extrême droite) 
face à Marcel Perrière. Arnold Grandjean est troisième  
 
  AMATEURS 
 
 1. KAUFMANN Ernst 100 km / 3h11'33"  
 2. COLLA Pierre (I) - 
 3. WIRZ Rudolf - 
 4. BODENMANN Emil - 
 5. TERESI Pierre (I) - 
 6. WEILENMANN Gottfried - 
 7. FRIEDRICH Jakob - 
 8. HAUSER Oskar - 
 9. LIEHNARD Jakob - 


